
Foule Enorme a la VenteLa grippe M New-YorkAccident «le chemin de fer

N- vv York, 15 jan—Durant une 
brume épaisse, cet'e avant-midi, 
deux - ollisions de trains de fr, t ont 
eu lien sui le chemin de fer de Peti- 
sylvanie. Dans la première, à Lin ' 
den, un engin a été mis en pièces et 
un certain nombre de chars on? pris 
en feu et ont été détrui’s. Lesingé* 
nieurs et chauffeurs on', sauté en 
bas, sans acc dent.

Dans l’autre collision, A I sel in 
Stati- n, un certain nombre de durs 
ont é'ç dé r.lits. L’ingénieur et le 
chauffeur ont été ble-sés. Les per
tes s’élèvent à $75,009.

intéressante découverte smsi,

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

New-York, 15 jan —La grippe 
continue à décri lire en cette ville, 
car ou n’a enrégistré hier que 202 
décès au lieu que 207 const.tés la 
veille. Sur ce nombre, 121 décès 
ont été eau s- s par des maladies des 
poumons ou des bronches aggra
vées dans beaucoup de cas par la 
grippe. On pensait que l’abaisse
ment de la température ferait dis
paraître immédiatement la grippe, 
mais tel n’a pas été le car, et on dit 

qu’il faudrail
maine de fro d assez vif pour chas* 
ser difinitivemer.t 1 épidémie.

Une certa ne amélioration s'est 
produite cependant d ms es coips 
de police, ou l’on ne comptait hier 
que 315 hommes grippés au lieu de
It?yTlf"qiéolùue atteint de lvTien- ,7I)es.Pilf8 de Cannelles tout laine vilmil .'.V vl :tv vendues 

za a pu signer hier à la cour en mi* ^ ',c el ~oc ve,Se-
nel.e ma s dans les bureaux du Un grand lot d’etoffes à robes de fantaisie valant («5c, 
l’attorney de district, ou comptait réduites à 25c la verge.
Ctt “• Carreautes tout laine pour ml», pour V,, ve,,.-

Un incident assi z curi-ux s’est Manteaux de tontes sortes, depuis jusqu'il $10, juste la iinu-
produit à rhôp-tal Saint Vincent î lié du la valeur. ■
on y avait conduit un jeune cocher, 
nommé Cuiiniugham, dont la grippe 
ava.t dégénéré en pneumo îe ac
compagné de délire Comme l’hô
pital était eue mb ré de malades, on 
avaitdiessé un lui pour Cunning
ham dans une petite pièce près de 

porte d’entrée. Quand vers minuit 
l’infirmier est allé lui porter une 
potion, il a constate q.ie le cocher 
i.vait disparu, laissant tous ses tête- 
n enls sur son lit.

Ou a fouillé en vain tous les < o:us 
et recoins de l’hôpital, on a battu 1» s

sans rien trouver ; ce il’- si qu’au 
lever du soleii qu’ in pol e man a 
rencontré Cunnmgh un se prome
nant en chemise dans Co\v îy. Il 
n’avait p us ie délire, mais sa mala
die s’est tellement aggravée, par 
suite de son e ca^a.ie - n costume 
aussi léger, q l’on désespère du ie 
sauver a l’hô Altai ou il a été recoii-

IDE

3 90,000 PRÉSENTÉS SOUS FORÉE DE CRSTOHS (12 ODEITS DÉLICIEUSES!
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc )

L. LE QUAND, Fournisseur de la Cour do Buesie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

8e rendent dan» toute» ta» principal»» Parfumerie», Ph,IM et Droguerie» du Monde.
BHVOI FRANCO l>e PARIS PU CATALOOUB ll-I.CSTR*

!

Les (Irands Magasins de Gardner & Co. sont remplis d'acheteurs empresses
maintenant une se

Lisez quelques-uns de nos prix connue échantillon de ee que nous pou
vons faire, et venez bonne heure pour évitée l'encombrement.

Des monceaux de belles étoff s à manteaux valant 81,00, 
81,50 et 32,00 la verge, vendues à 50c, 7ûc et 81,25 la verge.

Vol liii|fpwtlli»ble

Montréal, 15 jan—Ce matin M. 
McDonald, agent de l’hôtel Rich:* 
1 eu, déposait un- plainte au bureau 
de police, contre certaine individus 
qui avai lit pénétré chez lu1, rue 
St«* Elizabeth, et lui avaient vol* 
un casque et un pardessus. Quelques 
rrio i en's plus tard, le détective 
Ba relie arrêtait les deux individus 
nommés Alexis Généreux et Stanis
las R’ naud, au moment ou ils es
sayaient de mettre les effets en ga
ge chez M. Moss, prêteur sur gages 
de la rue Notre Dame. Les deux 
p évenus sont bien connus de la 
police. Le premier n’est sorti de 
; nson que d-puis quelques jours, 
pour une oil nse semblable et le 
s» cond » déjà purgé deux s ntences 
au pénitencier. Ils ont été c m lain- 
nés chacun à six un is de prison.

KHHK>OOOOOJ

GÉMEAU
30 ANS DTI SUCCÈS Q

Seul TO ri 1IIIC rem plaçant le FKC sans Z 
(loultMir ni chute Un poil. AU. pie par les rttSrt- Q 
mi ire* renommes , éleveurs , entrai unit », X 
haras, etc. □

liftrlson rapide et sftre <lc» lloltrries, fou- . 
lures, Hearts, Molettes, • I essiyous , Puk.iV- y 

. — m m■ —.- gvmvnls des jambes, SnroH, Kpnmns, î le. iXevulult 7
•J ^3 ■ »*’/. 3 A cl UcHoInltr Infaillible et sans rival dans les An- Q
£ -r-» y tues. Catarrhes. Ilroaehltes, Inflammations T
1 C*-* des Poumons, du Foie, îles nioistlna, fteurJates, llydroplnlea, Uùlcn- Q 
f 03 Hong d’Urlnv, Fièvres typhoïdes, ote.
/ t3 Pansement A la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.
(ft S3 Dépôts : Paris. ME8TIVIER A G1*, 275, rue Saint-Honoré 
W-— HONÎRtAL : LA VIOLETTE A NELSON

St HYACINTHE, OTTAWA, RT PRINC.IPALRS IMIAHMAGIBS DU CANADA
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ul UNIMENTÎ3

- .Chapeaux de feutre pour dames et enfants à 25c 
8ITuT) t 31.50.

-v 50c, valant

SQU f BEC ED. MOHIN A Cl»

Le plus gsand massacre de Maschandises qui ait 
jamais eu lieu dans Ottawa.

C’est nous qui perdons, vous qui gagnez.la

Avis aiix Consommateurs |
Les PRODUITS de la.

COISTIDITIOnSTS - - COnVCIPT^TNTT

l"n<> fournir nvwlo une vgiln gle

Mon léal, 15 jan 11 arrive sou. 
vent que d s prisonniers en se voy. 
ant ei f ruiés dans une cellule ont 
recours à toules espèces de moy ns 
pour abroger le ir captivité. Dans 
plusieurs cas, on est ob gé d’avoir 
recours aux soi s du médecin qui 
les envoie à l’hôpital ou dans des 
e s ou d ne s’agit de simple ivresse 
ordonne leur mise en liberté.

Une all.iire assez curieuse s’est 
t a-sée hier soir au po-t- No 8, rue 
des Seigneurs, Vers 7 heures un 
des coiittables arrêtait sur la rue 
un femme nommée Dé ima Per- 
tault, pour ivresse, et la mettait au 
violon. Qiu !qu s m tai’t plus tard 
les rgent N quel ente d t des plan- 
t s provenant de la cel ule de la prr 
saunière et en arrivant à elle il ap. 
pit que sa pensionnai ré venait d’a
valer une épingle. On fit mander, 
sans tarder, le Dr Gardner qui réus
sit à debarra ser la malheureuse de 
ce morceau indigeste. Ji dut ce
pendant la faire tronsporter chez 
e le, vu qu’elle élait très souffrante. 
Tous es moyens sont bous, paraît- 
il, pour ne pas passer une nuit au

D. GARDNER & CO. Parfumerie Oriza L. LEGRANDi lies el les avenues du voisin

SOT, rue St-Honorè, à F>A.FtIS

Ten pi ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE * ORIZA-TONICA * ORIZALINE * SAVON URIZA

(ÎO <V <Î8 RITE SPARKS.
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputatio»i 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

IKVÉRITABLES PRODUITS tl VENDENTdinitouUs let FAISONS HOHORASLES <• PARFUMERIElt DROGUERIE 
lExivoi frenoo de Peris du Cetelogue illustre

^CIMlilW CHITTY FRERESlex 1
L- 3I2 3I4 RUE WELLINGTON OTTAWAf Les meilleurs quali- 

| tée de charbon 
bitumineux 

J t autlira-

rX^Rn
Importateurs et Commerçants d’Rpi 

ccries de Choix, J .te.. Etc.Couvertes a Chevaux Notre Stock est Noi 
nos Prix sont

niveau et

,BIEM CRIBLE
U LIEUSE

O’REILLY k BENET
TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE;:ç

Nous Tendrons à de 
la balance de notre stock 
vaux. Nous voulons liquider.

NATIONAL MFC,. CO.,
160 Hue Sparks

grandes réductions 
de couvertes à cbe- VENEZ VOXÛR ?

EDITION COMPLETE
------- ET---------

OFFICIELLE

NETTOYAGES TAPIS(Hue e J A Sejrbold)

j Rue SparksNous avons le pltis grand et le 
assortiment de RAQUKTTKS de 
Prix spéciaux pour une grande

meilleur 
la ville.

A LA VAl'KUlt

U Lee tapie sont nottiiyflw 
rftes à la vapeur cher.

HTKF'HKNH WILKINH.
l-V rue AiigliHfii. 

Jet ordres peuvent Mm laissé*

et les plumes répequ
CO

Bl.OC KUM3EIÆ — DU DEBAT .<L’R —
NATIONAL MFC

100 Rue Sparks
Les tolioganii sont aussi de saison.

Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. I)e grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu

ll. 1,1(1 Tf1
au No 78, rue

JiUl Ul Ul
Bainia Breveté* |»onr Tapis

Nous avons un très beau choix de balais 
brevetés pour tapis que nous vendons à 11,75 

CO.,
Rue Hparke.

PEINTrRLS A 1/HVILE
avons 56 peintures que 
des prix sans précédent,

Itesoin d’espace pour

l>ana la « lianihri- «lv* .............

Biere et PorterOTTAWA, M IBS 1889Exécution UauN la < a roi i ne «In Nor«l S ldi.NATIONAL MF.; D’OKEEFHRaleigh, 15jan—On vient d’exé
cuter en . ette vi le un nommé Pa
rish, condamné à mo l l’an d-unier, 
à pareille éjome, pour 
sur sa prop e li le âfé

Un magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons el liqueurs et 
cigares de premier choix.

PRIXBureau de Poste d’Ottawa. X\T cents Kinboiitnillé par

f’JÏTO — en vente chez E. J. FAULKNERviol commis
dronnà ?. c. GUILLAUME i»h it IL i» \ i.iiorsii:.

8KUI^A< 1ENT — Pour Ottawa «i^ $itill.
11 nov, 5 m|]

ée dd tieize 
Pau h qui était marié et père 

d’une nomb eusv f mille, a toujouis 
soutenu qu’ii était innocent du cri 
me dont on l’accusait ; meis ma • 
gré i-es protestations, la condamn - 
l'on prou î.Cce con m lui a de con- 
firmée par la cour d’ ppe elle sh‘- 
rif de Raleigh a informé Pa. Uli 
qu’il devait s’apprêter à m urir.

Le prisonnier a reçu c l nouvelle 
avec le plus grand calm 
dans la matinee, avec 
Charl s, curé de la paroisse, un 
long entretien a la suite duquel il 
s’est converti à la religion catholi
que et a reçu le baptême. Après 
cette cérémonie, il a marché au sup
plice sans la moindre fai bless , m s 
en protestant encore de ton inno- 
cense. Sur l'échafaud, il n’a rien 
d:t : onze m.nules après que la 
trappe eut basculé, 1 s médecins 
prés, nls à l’exécution co stataient 
sa mort ; il avait été étranglé Unie-

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

Arrivée «t «l#var( «le* ibaIIm.
nous avons 
marchandises

<e dites-vous d’un véritable tableau à 
cadre pour $1,00. Cela ne 
l’acheteur économique ?

E* up Sussex
Qu' 

l’huil 
frappe-til pas

IMALLES Fermeture

Nouveau magasin tl* (liaus-
----- sures -----

OTTAWA.r m'a mip m p s
7 i> ^ ’y "'" ^

7 uuja au ::::;èoô

Ouest — T* roc
milton, etc ........

Ouesi— belle ri lie,
Broekvil.j. etc..........

Ouest—Manitoba X-
du N. Ouest...............

Ou.•* — T- ronto. Pe-
t«n boro, f te..........

Est—Montréal, etc-----

Est—Prov. Maritimes. 
Est.— Cornwall, Mor- 

riHburg,

Est — Québec, 
Rivières, etc ... 

E.mnih, vit 0dg<m8-
0ui‘*t, États-Un is........
New-York, m ^directe

W. 0. McKAY

National Mfg. Co. W. J. ELLARD Importateur de Vins, Liqueurs, (Jlgi 
Tabacs ; ans i propriétaire de

J invite le public à venir me faire une !

lusieura hommes 
pies—eàtisfaction

G. G L AU DK,
Rue Dalli'/usie

visit**. Je ti.-ns aussi 
pour ouvrages de |. 
garantie.

r tf Fabricant de charrue* et forgeron “L'HOTEL RICHELIEU160 RUE SPARKS 160
9 30 Réparation* de «Ont genre ei 

le pin* court délai

10 RUE ST GEORGE, OTTAWA

OTTAWA.

lé V t*.’ Agents pour les CommercantH «le Bols.

446. 44H el 1ftf»ne Muewee.bnuca^ter
Island Home a-'fo a ;*0

30 1

GRANDE VENTE 
D ARTICLES DOMESTIQUES

Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Co., Mloh.”

SAVAGE 4 FARNUM, Pbopbiitobs.

» 00

Prescof t .........................
Vh. de fer St-L. et 0—| 

K'-mi'lville, North 
dower, Metealfe.etc: 

Kar«, Ken'n «>re 
• erriokville, Russe IIa

4 8

2 00 1100
Ch de fer P„c- Pem-i 

broke. Amprior etc ■■■■A 
A*hten,Huntly, Carp, ^ ^

Bristol, Clarendon.etc ’* '
.-mlth* Fall*.................. low,.
Matlawa. etc..................# 3"i-
Ch- de f. r Pac- - Ap- 

glelon, AHhlon.Brlg-

----CHEZ---------

BRYSON, GRAHAM & CO.,7 00 » *> 
....800Kavagfew canae* par line trombe

Combien de mauxSt Louis, Mo jar.—Vois qi.alre 
heures et demie, lu r apiè -midi, 
une trombe s'est ab ttue sur la par 
t e rud-ouest de ce te ville et a tout 
ba’aye sur son passag •. à une ni - 
lance d’un qu. n d.. rnil.e, semant 
la deetructio : et la mort partout. A 
p in - a-t-on eu le temps de »ou, ç;x l 
n- r t’a - proche d • la lempête. Qu ti
ques heures aui ara van ,1s nu; g s 
étaient cil. rges, 
pr voir une ieUe calamité.

L*s habitants de l’endroit turent 
à p ine le t mps de réaliser c 
s’élait pa sé quand tout fut fini 
grand nombre de ma sons, rnanu- 
lactures et egli.-es ont été détruite.-.

Plusieurs persouuts ont été tuées 
et d’autres blessées. Les pe. tes sont 
évaluées à 8KO,(jOO.

Une dépêche de Venise, III., du 
cô e nord de la cité, mande que la 
tempête a fait de grands ravages à 
cet end oit tt que pius eurs person
nes ont perdu la vie.

Le comté de Saint-- Claire, III., a 
ét> aussi ravagé De tous côtes ou 
entendait le cri : “Mon Dieu, sau-
VtZ-DOiiS. ”

A 8 h.s. p. m , on a rapporté /ue 
le village d Bruok ynavail'ete 

e mal n’est pas aus i

de tète et (l'indigestion 
«ont produits par de pauvre* bargain h.

Juge/, donc combien il dût étr« 
trouver satisfait d a. IiSih cou 

.Mais, d’un autre côté, «|.iel temps pré 
cieux l’on sauve en achetant a de* prix rai 

liable*

bien établi, honnête, et n’ayant qu

11145 Serviet te* k verre* Une ligne «péeiale de couverteHgri*e* fines 
ffcrtc k $‘J.2ô la paire.

BRYSON, GRAHAM ft CO. 

Couverte* à cheval doublée* 
Couverte* h cheval pa* doublée* 
Couverture* de die val doublée* 

lure* de cheval pa* don 
BRYSON, GRAHAM 

Edredon* ouate* pour lit* h 
Edredons ouaté» pour lit* k 75 Vt'pfui 
Edredon* ouaté* j*,ur lit* k 75 et* et „1«8 

BRYSON, GRAHAM A CO

Ch. d<* 1er Can- At 
Alexandrie, Al bol, 
LaKgan, Fa man 
Spring", «te.,,.

Par diligence elIV 
Corner' Hint’burgh > 
KallowCeld.ele.... j

» turque* et 

Icasou* de la valeur.
BRYSON, GRAHAM k CO.

rtc* de tolfogan avec lmrd* de fan

("'inverte* de tolxigan, bleu marin. 
Couverte* de trdxigan, marron.
Couverte» de tolx.gan, bruns*.

IKigali, rouge*, 
bogan, uvineH.

N, GRAHAM
Ml. à n»i,p=. tkmi blaiiolie», (V.uvc-tM^grl*. cuMIam 11,76 la
Toile à nappe* en dama* gris. pniie.
Toil, toute bknch,. I ouverte» gn»-« ,«i™.lln,mra 11,76 U
Toile damassee pour table* depuis 30 !,.a" ' __ .

cent* la verge. : Couvertes gn*e* canadienne* $1,76 lap
Toile à nappe blanche damassée depuis BRYSON, 4.RAHAM k (O.

45 cents la verge. Couverte» grise* canadiennes $2.25 la paire
(Ouvertes grises canadienne* $2.25 la paire 
< 'ouverte* gri*e* canadienne* $2 25 la pairs 

BRYSON, GRAHAM A CO

lilli. ile
à de* prix bien au-.>erviclt<

,-t7” 3 «U8 00 1 20
0W7X

— IMPORTED
Percheron Horses. •yen d'éviter le* maladie* nerve 

-heter dan* un nia:
H i taisji-, Bleu n4 45 8 00 2 «xi 

4 45 8 p’ 1
lïull..................................... 6
A y m r. Eerd'y.et»- Té" 
ttuyn. Tétreauv Ile. ...
Ua iueau, ». le Jou *, 1

A Kiv- r 1 éneri............... '* ".......
B lllng'h Ilrid.e.............110 o ....
Ci m'iilng*’ el H rd-

man»' Bridge»............[....
Boch-etervliie. etc ....
Orléans - t i oblüaid. l.*Xj....

Ail stock selected from the get of sires end danu 
tf established repu tation and registered in Um 
French and American stud books.

ISLAND HOME
Is beautifully situated at the bead of Gsossn lu 
In the Detroit River, ten miles below the City, am 
is accessible by railroad and steamboat visitor 
not familiar with the location may call at city office 
Si Campau Building, and an escort will accomper 
them te the farm. Send for catalogue, free by c *i 
Address. Savane ' Xuwyw, Detroit, Mich.

& CO. 1 
et» et

seul

BRYSON, GRAHAM k CO 

Toile à riupjK.- grue depuis 15 cents lu

Couverte» de to 
rte» de to 

BRYSO
mais r n ne fai.-a l

fe co1100
bjuu "sa Couvrepleds blancs piqué» à 75 cents. 

Couvrepicd» blancs piqué* 05 cente. 
j Couvrepied» blanc» piqué* k 1.10 cent* 

Couvrepieds blanc» piqués à 1.25 cents 
Couvrepleds blanc* piqués à 1.50 cents 
( ouvrepicil* blanc* piqué-s à 1.75 cents

BRYSON, GRAHAM A CO.

Couvrepied» anglais avec bord* de fantaisie 
de $1.25 à $2.00 '

Couvrepleds blaïc* avec bords en couleur 
de $1.25 et plu*.

t ouvrspied» avec Ixird en couleur d« $1.25

Bryson! GRAHAM A CO.

Archvllle .....................
Merlvub?—lu- (il. mer

c edi et vendredi............... I- ...
>i «llea Angl l*e*—vi.

N,Y., lun-ii. « t t udi......... ]....
Via Ha.lfnx, jeudi, 

do.iac eupplém

%:

H
3 (#MEDAILLE D’OE, PABI8, 187S. 

W. BAKER & CO.'S 4 W
i

Toile à nap|»e blanchetn-* fine dan» toute» 
largeurs et q mil i tésn le.

L I>* lettre* déniinée* A I'l-urtgistre ne t dol 
vent être robe* ft la po»te* 15 minutes|avant la 
clôture de» malien pr. ré-dentee.

Him re* du Barra1’, de 8 a. m. A 9 a. in, 
Mandat» sur le ponte et la poste et.ia. Ban que 

d’t.par6ncs„ de 9 a. m. A4 b. rn.I
J. -OU1N, Madlreide Pone 

Bureau de Ponte d'Ottawa, f 
Deo-mbrv 1809

BRYSON, GRAHAM k CO 

Achat gigantesque de lOf) douzaine» de , 
serviettes en coton et en toile a de* prix ( 
extrêmement l>a*.

Serviettes

fit absolument pur, et 
c’est soluble.

Pas de Chimique»

Couverte* grise* canadiennes $2 
"ouvertes gii*e* <

Couvertes

75 la
madicnne* $2.75 la 

grise* canadiennes $2.75 lu paire 
BRYSON, GRAHAM k CO 

Couvertes grinc* extra fine* $3.00 la paire 
Couverte* grises extra fine* $3.00 la paire 

i grises extra fines $3.00 la i»air« 
BRYSON, GRAHAM k CO. 
spéciale de c#m verte* grise* fines 

i $2.25 la paire.
Cnc ligne *|* ciale de couverte* grises fine* 

sera offerte à $2.25 la paire.

l’armw root. <m du «ocre; c'wt «u»il 

•t^fonUknc^FAaLS *MHK.l«t«.

pure toile lavî-es prête* jxj.ir 
mage, $1,10 la douzaine.
Serviettes de toile grise* avc<
Sirviettes de toile demi filant 
Serviette* “ Hue 

serviette* de “ Dice 
Cue grande 
Serviette* en 
Serviette* à 1

: h-
frange* Un couviapied* brevetée de \Valde<-k »v>« 

fini de satin jmur $2 25.
Couvrepicd» blan 

grandeur*, qualités et 
Couvrepicd» pour l-e 

(leurs et espè ce*.

Couverte»dies.
I.lai.'dde* etATTENTION I ” en toile c* Marsella de tentes 

irceux (ie toute*______ Se vend chez tos* le* Epiciers.

W. BAKER A CO., Dorchester. Mas*
FITZPATRICK ET HARKIS
se font un pial-ir de reme. cier e public 
pour 1 e 'couragf-m-rit qui leur a été donné, 
jt ils invitent de nouveau 
venir faire une visite à l*ur magasin 
marchandises sont du premier choix,

tout 
délrii t.
grand quo ; l’nvait annoncé. Plu- 
.-ieurs personnes, cependant, ont été 
ble?sées et un gran.i nombre de pro
priétés détruite .
_i,A Sirdl, Mich gan, a trombe a 
aussi fait des

BRYSON, GRAHAM k CO
tout le moud'; à

KKMEDK PIWÜ* con
roides—Pour les hemorroides internes on 
externe®. L*guérison ne m nque jama * 
de se produire après quelques upplicatiom. 

Pour hemorroides ave ■. écoulement inW- 
sang, demandez la Suppositoire Pi- 

\ nue. Remède el préventif sûrs En vente 
l hez.lous les pharmaciens.

tre les hémor

BRYSON.GRAHAM & GO 146, 148, 150, 152 ET 154 
Bite SPARKS, Ottawa,

FITZPA1RICK & HARRIS
65^rue William

N’emp’oyez que le Fil Clapper ton, le meilLurray -g js.

■y
j

Vente Speeiale
I -------DE------

S PIANOS
IPe peu d’ueure

Nos.
897?—ù En parfaii.nrdre

1309' —
—300
—200Presque neuf

8808— olie forme élégante —200 
943: — En bon ordre —I GO 

A meuble récent - 1908847—

1696 

S5C—
’861— très bon marché à —luO 

2?— Bon pour la pratique — 65

Un bargain à —150 

En bon ordre —125I
Ces instruments sortem des ma 

Hufactures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

Conditions! de 83.00 à $10,01 par 
Mois.

m.

67 RUE SPARKS
OTTAWA’

DEPECHFSDUMÜTIN
ISeï vice Spécial’/g

PAS DE PHOTOGRAPHIE
lés voleur* do la Banque du Peuple

Walter Sheridan et Henry Mor- 
) ton alias ‘Dutch Alonzo,” les deux 

inculpés dans l'affaire du vol de 
| 8184 commis à la b nique du Peuple 

1 au préjud ee de MM 6 gaouette Frè
res, la semaine dernière, ont com
paru, h.er, en cour de police. Vu 
l’absence pour couse de maladie, 
de leur avocat, M. II. 0. Saint-Pier
re, la cause a été remite à 2 heures 
de l’après-midi.

Dans l'intervalle, d’après l’ordre 
du chef de police, le déiective Cam
peau qui, avec l’assistance du dé- 

j tective Grose et du sergent Proulx,
I a réussi à mettre li main sur les 

coupables, conduisait d'abord Mor
ton ch z M. G. L. mire, photographe 
de la place Jacques-Cartier, afin 
d’ajouter encore une célébrité à la 
jolie collection de binettes de filous 
et meurtrieis de tou e espèce qui 
ornent actuellement notre Roy is 
Gallery.

Une difficulté s’est présenté ce- 
pt ndant, à cause de la mauvaise 
volonté dont le prévenu a fait pteu- 
ve. M. Morton n’a pas voulu per
mettre à l’opérateur d’obtei.ir un 

! négatif fidèle de ses traits. Il a fallu 
I y renoncer pour le moment.

Son copain Sheridan cependant 
i| n'a pas fait la moindre objection à 
jl le laisser pho.ographier de nou-

Il a remarqué en riant, qu’il en y 
ait qu’on avait déjà ass> z de pot- 

I traits de lui. Il souffre cependant 
de sa captivité et paraît excessive- 

faib'e.
Malgré que nos détectives ne pos

sède pas de photographie de Morton 
pris*? jar un de nos artistes Cana
diens, le détective Grose s’est procu 
ré un excellent portrait du prévenu 
à New York.

M. Saint Pierre a comparu pour 
l'accusé Sheridan et a dema. dé du 
délai, ce qui ne lui a pas été accor
dé par la Cour. Il a alors déclaié 
qu'il se relirait de la cause.

Le premier témoi i, le déteviiv- 
John Grose, produit un livr • pub lé 
par l’inspecteur de police Byrnes, 
d- New Yoik,do nr.nt le po Irai- 
ainsi que la liste d< s condamna ions 
qu’a subies le prisonnier depuis p u- 
sieurs années.

Sh -ridan se plaint que Gros--* a 
captivé sa confiai.ee eu lui piom 
tant que s’il lui disait son nom, il 
ne serait condamné que comme 
vagaboi d.

Le détective Campean raconte 
ensuite comment M. Beliveau, le 
commis payeur de la Banque du 
Peuple, est allé le trouver, lui di- 
eant que les deux individus qui 
avaient volé le jeune Bi„aouttte 
étaient du Saint Lawrence Ha.IJ II 
s’y rendit, accompagné du sergent 
Proulx, mais u’opera l’amstaiion 
de Sh lidan que le lendemain à 
l’hôiel Alb on.

I était accompagné alors du dé
tective Grose. Morton était arrêté 
le même so r au Théâtre Royal.

Sheridan à ce moment è'excite et 
en appelle au juge, disant que les 
deux détectives Grose et Campeau 
se sont parjuiés. Il appelle Gro^e 
un menteur effronté, infernal liar.

La cause sera cont:nuée aujour
d’hui.

k
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RIDEAUX EN POIX I BL. 
RIDEAUX EX POINT BLAX( 
588 paire» de riileaux blancs et en- 

75c â 88.25 la

ANC

L'IMPERIAL WAREHOUSE

ETOXES ET FRANCKS 
ETONES ET FRANCES 

complet et varié de* < 
île largeur. Aussi fi

CR
CR

iuhl
fiortunent '.Vrlo

Cretonnes
LTMPERIAL WA R EIIOUSE

i SOI ES BRUTES, REPPS, DAMAS 
SOIES BRUTES REPPS DAMAS 
Assortiment <le choix de 

peslrys, repps. < t dama» 
couvertures' Nouveaux 
Prix has.

pour rideaux et 
dessins et couleurs.

LT M PERI A L WA REH( >U< E

TAPIS DE TABLE ET PIANOS 
TAPIS DE TABLE ET PIANOS 
Oranil assortiment de tapi» de tailles et 

de pianos dans toutes les couleurs ut grau-

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

FEUTRES D’ART 
FEUTRES D’ART

Toutes espèces de feutre pour ouvrages 
de fantaisie, tapis de tabl ut rideaux Meil 
leure qualité, 2 verges de large à 90c la

IMPERIAL
WAREHOUSE
98 & 100 RUE SPARKS, 01TAWA

\)l MàPtLA.K'n

<lu<‘I<|iiew mois sur I» |«»iirn*’e «le liiuili

Ne «oyons pas injustes. M. Vian pour un 
homme peu instruit a fait un assez bon dis
cours, ut certes, ce n'est pas l’intelligence 

lui manque. Malheureusement la vérité 
qu’il a travaillé contre les intérêts do laest,

ville.
Da ailverser- 

pas très
le 5, M. Un 

liihault. 
Thibault i

idry a p 
Ce n’est

wait prié le jeune 
r, M. Corlicil, de lui 

je maire remarqua

M. 5
rédacteur 
venir en ai 
( orbeil ne 
interpréter 
compris les électeur

a enrhumé M. Corlieil 
I Uns le t. M 
Dr avait

du Sim 
ide. I M

conseil pour 
mt fort bien 
mue tenante 

hibai.lt.
Richer étant malade au lit, 
udées franches.

le pas mal, le douteur,—seulement

pourrait pas 
M. Thibaut

s. Aussi, séi 
et '1

11 ne par
s’ll disait

, et un peu ihoinsde personnalités 
i conviendrait mieux.
Lus électeurs voteront pour M. Richer qui 

i défendu les intérêts de Hull devant la 
Cour du Banc de la Reine à Aylm 
o mbre dernier contre la majorité Anglaise 
du (iraml Jury qui ne voulait pas (avec les 
M. M. Aubry et Vian) d’un palais de Jus 
lice à Hull.

M. Ma raton parle lias et seulement 
glais ; comme il n a dit que quelques mots, 
mi aurait bien pu l’écouter, c’eut été simple

Mais les électeurs veulent l’arpenteur 
toutes leurs uecla-

I.

dé"

uhiI filmais ‘lui
nid lions

X.

‘ ‘ risé à cet effet dans le but de solliciter 
AIDE PECUNIAIRE du 

vincial envers la const
justice kt uk la prison en cette

Pm
“ Vilîe!>e

Pour : Les échevins Scott, Arilouin, 
Marston, Champagne et Landry.

Contre, les échevins VIAU et AUBRY.

Gouvernement 
ructii n du Pa-

I Page 488 îles minutes)
C’est encofe bien cela—ceux qui veulent 

l’érection de la cour et de prison prêt 
les moyens d’avoir de l’argent pour les 

ceux qui n’en veulent pas, s’y refuse 
Iju Ri murs 1889, M. le Dr Aubry 

d’emprunter $30,0*Xl jiour bâtir la 
prison et le pont de la Gatineau.

IjC 5 décembre dernier, il refuse enw 
ivernement c d’ar-dcniandcr au you

ette pris 
des hâhdeîaliï"B'tUsl

et «le la
ig„e,

i de croire que des in
it-il

s’immiscent dans nos affai-fluences occ
rus municipales.

Les électeurs du quartier 2 remarqn 
quu M. Vian—Urbain n'en veut plus 
Cour ; surait-co M. le Docteur qui lui au 
rail fuit avaler une pilule pour le débarras
ser de son vote favorable du 13 mars, qui 
parait lui avoir chargé' le

Il faut espérer et souhaiter que 
hommes de cœur du cette division, 
patriotes qui veulent l’agrandisseme 
prospérité de notre lille, voteront 
Renaud contre M. Url ai i Vian 
aux pieds nos intérêts les plus sacrés.

. Demain nous parlerons de I'akfaireJViaü.
A. X. Talbot

de la

tous les
les

'r"\î

Hull M janvier 1890.

IMPERIAL
WAREHOUSE
98 & 100 RUE SPARKS, OTTAWA

GÆRKWV

MOUSSELINE D'ART DE FANTAISIE 
MOUSSELINE DART 1)E FANTAISIE 

Grand asso 
nier» dessins 
10c jusqu’à 40<; la verge.

L’IMPERIAL WAREHOUSE

1 K VUU.KTL

ix dans les der- 
■ couleur» depuis

rtiment de 
et les nom elles

JNE D’ART DE CHINE 
J NE DART DE CHINE 

iiirtiment complet dans toutes les 
dans lea'nouvelles mousselines chinoi

ses à 30 cents la verge. Ces marchandises 
imitent bien la soie.

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

MOUSSE!
MOUSSE!

33

BOE WEL

1
RUE E

IEB MUT h* le fins
POUR les IIE- Vx-p-s/v"

fi
1. ancienne et la maison originalede feu P. C. AUCLAIR

Martine «le <’i»mmer«*e

I SrOn est toujours bien cou- OllgUCIlt 
tent de voir nos ANCIEN
NES PRATIQUES vttou
tes les NOUVELLES qui 
VEULENT NOUS VISI
TER peuvent être certaines 
qu’elles seront servies comme .1 . nnr. , , IJn dts principaux mgie
par LE PASSE. Le stock coin- mMe est la tomme pure • 
me de coutume est le pluscon- nor l' 
sidérable et le mieux choisi i MiB en boites séparées. 
d’Utt vwa, venez examiner nos 
marchandises et nos prix, et 
jugez par vous-mêne avant 
d acheter ailleurs.

NOS TAILLEURS sont 
les meilleurs et notre coupe et 
notre ouvrage sont garantis.

Une visite est sollicitée.

v i ?i y k
Pour lus hémorroïdes internes ou externes 
La gué.'ison nu manque jmi 
duire après quelques applica

MUTOMTOIK' 1*I.\ l'S-Pour
hémorroïdes uv c écoulement iulurne de 
sang. Remède et prévt ntif sûr»

nais île se pru-

*iu blanc dn

En vente chez les Pharmaciens
— PREPARE PAR —

Pions Medical Cil.
Ottawa. Ontario

W. fl. MARTIN Nouveaux Arrivages
MARCHAND-TAILLEUR

—Successeurs de P. C. AUCLAIR,—

133 RUE SPARKS 133
OTTAWA'

Venant d’être reçu parla Steamers Oregon

----- UN------

-LOT IMMEN8E-
A TT ----- DE------

Peintures pour les Artistes
"DË W1NS0R et NEWTONLion d’Or! Aussi parle Steamer Damare 

ment complet de

Peinture brillante d’As- 
pinal et Peintures 

pour Bains.Nous souhaitons 
a tous nos clients 
les compliments <le 
la nouvelle annee 
et en meme temps 
désirons faire sa
voir au publie que 
nous vendrons pen
dant trente jours au 
prix contant notre 
immense stock de 
Marchandises d’E- 
tape.

Achetez mainte
nant.

WM. HOWE.
“LE CANADA”

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
------CHEZ------

BEAUVAIS et Gie.,
No. 103, Bue Bank, Ottawa,

FERRONNERIES
L’une des plus anciennes maisons corn mur 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée* eons le rapport des bas prix de la 
localité des articles offerts en vente;

McDougall & Cuzner
Eneeigae.de la grosae;T»rrl6re.R. M. MeMorran - magasins;-

RUE SUSSEX*! DUKE, cHAudlERB
«M t-$7«M»

608 et 510 Rue SUSSEX
P. S, Pour argent comptant seulement.

La demande 
de 30 cts a ét^ 
nous avons cru 
de notre cliem 
ter une plus g 
que d’habitud* 
maintenant a: 
l’avons trouvé 
à celui que not 
ravant, de soi 
mande augmen 
30 cents la livr
91.

STROUD <

109 rne Kidcan e

-Tout I
Chapei 

tides de 
Manteau 
ters, 
Casques 
teries, H 
les en laii 
taisie, <* 
pines et a 
tides d’lii 
vendus i 
compte i 
33 par c 
ici vous ti 
des barg 
en valent 
au mag 
meux de

?

hue
Fil

I
RUE I

VOYEZ NO

POUR

CâRTES PROFESSIONNELLES
J, W. W. WARD,

AVOCAT ETC,
LA VENTE

LA VENTE
LA TENTE

----  BUHSAV -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS- Otur
CHEZ LABOS F. & C'ie.

CI! EZ LA ROSE A fie.
CHEZ LAROSE A Cie.

LUSSIER &.ROUTHIER,
Avoi hIm, Notaire, ele.

Bureau -- 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spéei U à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT
M. J. ROUTHiER

M. J. GORMAN, LL.B.,
1Successeur de L A. Olivier)

tvocat Solliciteur, Notaire, Etc#
—BUREAU—

JUSQU'AU JOUR I)E L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’AN Coin den Knee Kâdeaa et Snseex---- n

OTTAWA, O*r. x-
fly ARGENT A PRETER

&LÂROSE BELCOURT & MacCRAKEN
Avocat», Procureur*, Notaire», Etc,

ONTARIO ET OÜEBEO
Seotlfh Ontario Chambers, Ottawa, Ont.CIE,

101 RUE RIDEAU 101 O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS, SOLLICITEURS, NOTAIEE&

Bloc Hay, rue Spark • Ottawa, 0al. 'OTTAWA1
PKKS DK L’HOTKL KUSSELL

Maktik O’Gaba, V.C.D H. MacTavish Wm.Wyl

Walker, McLean & Blanch %
AVOCA TB 

é», fitolll«-iteiir*, Airent* Pari 
taire», Notaire», etc, etc.

No. 34£ Kue Elgin, Otta wa
(«N FACE DV RUSSELL)

W.H.Walker. D.L.McLean. C.A.B.ancae*

Hotel - Riendeau
Te.iu sur le plan Européen et Américain.

64 FUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hôte! offre au public voyageur lout le 

confort désirable. La table est toujours abon
damment- servie des prémisse» de la saison, 
préparée par de» cuisinier» français de premier 
ordre. Rèpaa a toute heure.

On trouvera vonstanmie t A cet établisse
ment d-première cl»»8". île» vins, et liqueur# 
cigares de choix. JOSEPH REINDr.AV,

Propriétaire-
GEO. McLAURIN, L.L.ti.

AVOUAT, Etc,
Bureau: 19rue Elgin, Otta.va

FAITES FAIRE VOS J. P. FISHER
PHOTOGRAPHIES Avocat, Solliciteur, Etc.

Agent pour la Cour Suprême. le Parlement! “ 
le» Département# Publics.

Hcottlwh Ontario Chamber*, Ottawa, O
------en-------

COSTUMES D'HIVER
]y|~ Avocat, Cours Fédéral*

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

TAYLOR McVEilY
AV0UT, MlLLlCiTKlR, IM'

— BUREAU : —
Neotlâwli Ontario l'iiamber», Otta» .#,PITTAWAY & JARVIS STtWART, CHRYSLER 4 GUDFiiEYin HUE SPAKK8

AVOCATS, SOLLICITEURSTéléplioue 361 Agent» pour la Uour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 me Metcalfe, Utlawi, Ont]GEORGE C0X McLzou Stkw F. H. CUHYïLKB
J. J. GodfreyLITHOGRAPHE, GRAVEUR,

.CLICHEUR el MEDAILLBUR
HH 1I1K METCALFE VALIN * CODU>rr vw x. o*r< A vo< al», KolHelteur», Eté.

BLOC EGAN, (RUE SPAK1CS
vis-à-vis l’Hôtel Rursell.JULIEN A CIE

Plombiers, Poseurs d’Aopareils à Gaz 
à l"£au Chaude et à la Vapeur

(basse et haute pression).
Bradley & Snow

AVOCATS, BOLLIcm URS pour la C 
SUPREME, NOTAIRES, Etc.

R. A. Bradley. A T. Hmcw.P
Argent A prêter ft 6 p. c. avec privilège «U 
imbourser en aucun tempe.

>ÜB

Tous les ouvrages sont exécutés sous
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu prompt! I 
tu.le. *

JULIEN à CIE,
466 rue Sussex.

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agknts pour la Couii Supr6.uk st las
DkPARTKMENTS.

Bureao : 25 rue Smarts ec face de l’Hotel Ri mlCHARROIS
A FOURNAISE; '• Egg,” “Nut,” ‘-Stove.”

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra lin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

Arthur W. U unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
Avocat. Sol icitenr, etc, Agent pou 

Suprême, le Pari ment et les D 
menlfl ublics

Bureau : 74) Rue Sparks, Ottawa

r la ï our

GEO. F. THOMPSON
27, rue NparkM.

J. T. JULIEN
273 RUE.ST PATRICEN. LANDRY VITF.iER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET tiLAUCHISSEL'L
Plombier Sanitaire

Mü D’A PAKILS a dîZ.
Et à Eau Chaude, Etc* Tout ouvrage exôcnté av.-c soin et prcm»j 

titude
128 «IE RimCAV, hTTAWA

PRIX MODERES Mme LETCH, 435 rueWellingto^
Agence pour la vente des corsets lits 

Star Yalisi et ai très genres.
Linge de corps confeyjiwé sur command.

AVIS AUX SPORTS M^COLLlNSVïïS
sortiment complet d’articles de node 
. bas prix,310rue Wellington,Olltwaà trèsDHOTEL BISSON
UOHN KEARIGA.N

PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le pot ig 

des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAV/A

À Moitié Chemin, Route d’Aylmer

Liqueurs, Vins et Cigars de lere. Qualité
'9 nov. 3 m.

A Yenilre a bon Marché J. STEWART
Arpenteur provincial et ingénieur civil, 

bureau audessus de la pharmacie Mac- 
Carlhy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

, moulures,Portes et chassis, bois préparé 
vitres peintes, huiles, peic.tuies, cuir et 
‘ournitures de chaussures chez

H. «OODL4ND,
38 rue Besseier, piès du bassin du Canal WALKER MEAN & BUT,HT

avocats;
ir», Procarenr», Agoni! Parle 
taire». Notaire», Eté.. Et».

No. 34*. ROB ELGIN, OTTA W a. 
(Devant le Ruasel...

Sollicite n

CHAS. DESJARDINS
March'nd à commission, agent géné

ral d'assurance sur le feu, la vie 
et contre les accidents

COMPAGNIES UK PREMIERE CLASS»!

J. S. JUDE B0UTH1EB, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INCENIEUR CIVIL LG 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
Oitaiu remis au-deja 4e $100 000 000

| B PROFESSEUR GAGNON donn-: la 
LJ santé an moyen d’un REMEDE SAU
VA GE et d’une découverte importante our 
la guérison de ia Oathaire. Tout le mo ide 
sait qu’il n’y a p*" une seule maladie <i ma 
le monde sa s qu’il y ait une racine ou -ma 

r,r. PBorxssEDB tiae .oa

SPARKS 
S. Martin

jjTTBURBAU ; 107 fcRUE 
en haut même porte que le l)r, C.

Dentiste.

herbe pour * gu< 
289 rue Dalhousie

CHARBONLES MEILLEURS 
QUALITES DE

T. J". SBATOIT
Horloger et MJoaUwJ

Marchand de Montres d’or et d’Argent, l'en 
dales, Anneaux et Bijoux de toute» sort,)

Tone les givrages sont garantie.
s8 I

!»• MUKBPABM» 1

I
i

DEPECHES DU SOIR
(Service Spécial)

VoiiiiIIm eootr«dlle
Sorel, 15 janr.—11 est faux que l’hon. 

juge GUI soit mort où mê 
ment malade.

dangereuse-

1,1 «-ln.il un* »|iré«
Les frères John etNew-York, 15 janv 

Pape Erench, recherchés depuis dix-huit 
meurtre commis dans le comtépour nn

île Pulaski (Virginie), viennent d’être arrê- 
Kentucky où ils s’étaionl réfugiés.

ont été reconduits enLee doux prisonniers 
Virginie pour y être jugé

Itrnini1 *angli*nl ft « hleago
Chicago, 15 janv - Un jeune homme de 

22 ans, James Prehdergast, ayant
k la tombée de la nuit, John 

Ruines, âgé de 22 ans, qui courtisait la mê- 
servante de restaurant,

trê dans lu

tille que lui,
rival à l’improviste et l’a tu

lad’un’coup «le couteau dans !c cœur
Il y a un an, Pren- 

ile tuer son rival à
mrtrier est

dergast avait essayé 
coups de revolver et l’avait grièvement oies-

A«-eld"ttl lu lui
Hier matin, un jeune 

homme dit nom de Lagucux, fil» de George 
Lagtieux, de 8t-Isidorc, a été victime d'u*i 
bien triste accident qui lui a coûté la vie.

Dans la journée il se rendit 
quelque distance «le chez lui, pour y allw 
vhei cher son grain. Kn attendant qut 
grain fut prêt, il alla visiter le moulin, mais 
à un moment donné il tomba dans l’engre- 
nago du moulin qui était hi mouvement et 
fut broyé horriblement. I«a mort fut près’" 
instantanée.

Le défunt était âgé de seize ans.
On nuits dit qu’autciieurenient deux 

ires personnes ont déjà perdu la 
moulin.

(juchée, 15 janv

moulin, à

dans ce

CORRESPONDANCE

Le* élection* U es éehevin* «Inn* Hull

Lundi matin a eu lieu la mise en nomma 
lion de» candidats a 
senter dans le eonsei

Los MM. Vian, Landry, Aubry et Mar 
ton nous demandent de leur continuer un 
mandat qu’ils avaient, à ce qu'ils prétendent 
du moins, rempli avec intelligence et dans 
les interets île la ville.

C'est ce qui serait h 
Leurs opposants M 

Richer e.t Du 
conduite des ex 
documents en mains, en 
reposer notre conliancc, p 
vous voter.

( "est ce que nous allons faire 
Ici, comme assczsouvent n 

toire appartient

spirant a nous répit 
I de la ville de Hull.

<le natatci
id.M. Renai 

mais nous prient 
échevinset

ult, 
• lade

nous convi 
nous de 

«lui nous de-

ni leu i s, la
tux |>lus audacieux, et n est 

parfois que le résultat de questions pure
ment personnelles, et il arrive que les intv- 

d n public sont subordonnés au prolit de 
pcisoimages.
année l’intérêt «le la contestation

grossies de questions très 
telles dépendent la proené 

Il s'agit «le l'« 
e. d’une prison et

or tan tes, 

reotion d’un
de

i- de Hull
palais de justice, . 

la ( iatiiieau.
faudrait voter pour ou contre, c’est ii- 
poiir MM. Richer Landry et Renaud 

s de la Coin et la prisonsi nous voiilnn 
et si nous n'en voulons pas, voter pout 
leurs adversaires.

uit le cours de la discussion qui 
e lundi, M.Champagne,l'échevin du 

quartier 5 a clairement prouvé que les MM. 
VI AU et AUBRY, tout en se disant pour 

et la prison avaient voté contre 
il s'est agi de prendre les moyens of 
pour faire réussir le projet , 

ous demandons aux électeurs
de la cité, 
leur, de v 
abusé dei

l’cu.l 
s’e»t fait

la I

gents, soucieux des intérêts 
rant et sa prospérité et la 

Messieurs

‘“dé*!

qui ontcontre ces 
confiance.

Kn outre de ces deux que:
AIRE VIA U, la que

canal d'égoût, du 
idérvs <le certains

stions vitales il 
estion desy a IA 11 

lac Flora
ereusement du 

i, les ictits muni
<pii prennent la corporation 
age, et quelques autres 

ires qu’il est bon de mettre 
yeux les électeurs.

Voilà près de deux ans, que la Lég 
Provinciale a décrété, à la demande 
Rochon, que liai serait, en di 
en fait, le chef lieu du l>i 
permis de bâtir au sein de notre ville un 
Valais de justice, ce que nous demandions

personn
itl’u

islature 
de M. 

oit comme
stru t, et nous a

puis dix ans. 
Aujourd’hui que 

de réaliser «le» vœux

d«
nous sommes en droit 
si ardemment exprimés 

depuis longtemps, il se trouve des gens qui 
pour des motifs inconnus s’opposent à la 
construction «lu Valais de justice. Ces hâ
bleur# crient, “ bâtissons la cour ” mais 
refusent les moyens d'avoir de l’argent, 
Bâtirons nous avec des paroles ?

Les Extraits des minutesdu Conseil, v 
prouver et les avancés de M. l’échevin 
( luiinpagnc et ce que nous écrivons.

“Rapport descomités conjointsdufcuetde 
eau et des Reglements à la séance «lu 13 

“ Mars 1889. Ces comités composés des 
“ échevins Arilouin, Marston, VIAU, Cham
pagne et Barrette, formés en un seul comité 
tout rapport connue suit :

( Page 364 minutes du Conseil 1889) 
iidu qu’il importe d'aviser le plutôt 
ble aux moyens à adopter pour pro

cité les avantages qui résul- 
>n du pont de la 

que du transfert des i 
du village il Aylmer à la

i

“ curer à cette 
“ teraient de la constructif 
“ Gatineau aussi 

judieaires 
de Hull.

Attendu que pout 
délais inutiles

s un même 
re affectés pour 

Aqucdi.c ; 
aux entreprises ci-dess 

Les deux comités susdits 
“ jointement croient devoir su 
“ commander, que le projet '
“ autorisant ;X emprunter i 
'1 870,000 soit amendé de manière à porter 
“ le ch'ffre du dit emprunté la somme de 
“ 81*10,000, représentai!
*• talion de $30,<X)0, et que 
“ somme soit affecté» auxjentrepris 

1 mentionnées dans la proportion
—$15,000 i*ovu lb Palais i>k jvs 

“ TICB ET LA l'KIHON et $15,000 POUR LE 
“ Pont de ia Gatineau.

Le tout rcspcc.
“posé par l’échevin 
“ i>ar l’échevin Vian.

Que le rapport conjoint 
“ feu et de lean et des règlements qui vient 
d'être soumis, soit adopté. Adopté, l’échevin

ilifi

r éviter les dépenses et 
il serait préférable «Fin

ies mon-“ clure dam 
“ tants à êt 
“ juirt avec notre

réglement

avec ce u 
us mentionnées, 

siégeant con-
uggvrer et re
de réglement

au montant de

t ainsi une augmen- 
dernière 

es ci-haut 
suivante

ctueuseinent soumis— Pro- 
Champagne, Secondé

des comiU-s du

ry votant non. 
est cela, M. Aubry

gent pour la bâtir, 
de faire» d-s commentaires : que 

salent plus de la Cour de la 
la Gatineau votent 

bry, mais que ceux qui préfèrent 
'• de la ville à leurs liaisons, à 

personnelles, qui, en pié- 
t public savent apprécier 
lent pour M. Danien Ri-

veut la Cour maisJ;
Inutile 

ceux qui i 
prison, il' 
pour M. Au 
ta prospéritt1 
leurs inclina 
sence de l’intérêt 
les hâbleries,

urP

Séance du 5 Novembre 1889. 
“ Propoeé

“K
5 Nover 

par l’échev in Landry, secondé
réel 

Que M 
“ soit prié de se 
*' pagniede sou

in vnampagne. 
Rochon, notre dén, notre député à Québec, 

mire à la capitale en com- 
le Maire, ici auto-Ùo

IL EUT FALLU DIRE LA VERITE
omplaisance 

l’opinion du Courrier du Canada «jiti 
croit qu’il ne fallait pas parler d*: la 
question dos Lions d- s Jésuites dans 
le débat sur l’adresse, dit le Cana-

L'Electeur cite avec

Qui a provoqué ce débat ? 1>“
gouvernement on introduisant avoc 
pompe ce sujet dans le discours du 
trône, les proposeurs et socondeins 
de l’alrease qui ont réservé leurs 
plus bulles phrases pour la glorifica
tion de la conduite du premier- 
ministre dans cette affaire.

L’opposition était tenue de flétrir 
la conduite du parti ministériel qui, 
par sa presse et ses orateurs, a lait 
de la loi de 1888 un abus scanda
leux. Sur tous les hustings, nos 
adversaires, depuis un an, n’ont 
plus d’au res arguments que la dé
coration du M. Mercier cl les béné
dictions de Mgr Rarnpol a. Certes, 
le moins que nos amis pouvaient 
faire était de s'inscrire ollicio lemcnt 
énergiquement, sans retard contre 
l’usage effrayant qui a été fait di
ces doux choses respectables, contre 
les manœuvres déplorables qui ont 
tant contribue à propager la dis
corde dans fe pays.

S’il eût été possible de supposer 
que le gouvernement ferait de la 
loi l’usage que l’on sait aujourd’hui, 
la chambre y eut regardé à doux 
fuis avant de voter. Avant cette loi, 
il n’existait toujotus qu’une question 
de propriété on de réclamation à 
régler entre le gouvernement de (a 
province et l'Eglise Catholique Hu
maine, question que les chefs au
torisés de la hiérarchie cherchaient 
à résoudre avec la sagesse et la 
prudence qu’exigent les circons
tances spéciales dans lesquelles nous 
vivons. Il n’existait pas de question 
des Jésuites II y en a une aujour
d’hui, et une grosse. Toutes deny 
ont été crées par M. Meicier et ses 
amis, et c’eût été pour l'opposition 
non-seulement une maladresse, mais 
un acte de pusillanimité s«*ns excuse 
due ne se déclarer ‘‘ satisfaite," en 
face de l’état de chose actuél.

Or, c’est ce que comportait 
1 adresse en réponse au discours du 
trône, sur laquelle les conservateurs 
ont fait un débat si brillant et si 

e à éolaiier l’opinion, 
ont protesté contré les auteurs 

véritables de l’agitation etdu mala'se 
qui règne au Cauad.i et que M. 
Mercier désire voir continuer—au 
ri que d'y voir sombrer les intérêts 
les plus précieux—dans le but de 
tenir ici, dans ies classes les moins 
éclairées, assez de passions un éveil 
pour le garder au pouvoir.

11 pose en champion des droits 
il s cathol'ques. eu vengeur des 
torts, et la timidité du parti conser
vateur a laissé s’acmditer cette 
légendre, cette dangereuse comédie. 
Quand, dans la négociation île colle 
affaire des Jésuites, le premier mi
nistre a méprisé, méconnu les rè
gles et les principes les plus 
mentaires do l’ordre dans l’Eglise, 
quand pour arriver à son but- 
celui de se servir de la compagnie 
de Jésus comme d’un instrummt 
politique il a écarté—par son in
fluence de chef d’Etat à Rome— 
d’une question tonchantaux intérêts 
généraux du l'Eglise, les membres 
de l'épiscopat, entre autres 
Eminence le cardinal archevêque.

lient fallu dire la vérité, toute 
la vérité h mesure qu’elle était con
nue sur les intrigues qui un a prési
dé à chaque phase (1e cette affaire 11 
y a longtemps que l’on ne regardait 
plus comme des œuvres pies tant 
de manigances, couvertes habile
ment ” de prétextes et d'apparats 
religieux.

Les Oblats au College Romain
Nous lisons ce qui suit ilans Jla Seniaini 

Religieuse de Montréal :

Nous venons de parcourir le Pal
marès du Collège Romain, et c’est 
avec admiration et bonheur que 
nous avons vu les noms (les Oblats 
inscrits au premier rang.)

La Congrégation des Oblats de 
Marie ■ Immaculée a depuis bien 
longtemps mérité de la terre cana
dienne. C’est û ce titre que nous 
tenons à lui présenter nos félicita
tions. Du reste on sait Rome que 
ce triomphe n’est pas nouveau. Déjà 
en 1888 le Collège des Oblats tenait 
la tète avec 14 prix ; celui qui les 
approchait lejdus, le Collège Amé
ricain du Sud, s’arrêtait à 12. Le 
Séminaire français a remporté 
également*"11 prix cette année, mais 
les Oblats ont le premier prix de 
théologie dogmatique, le premier 
prix de ma ta physique de 3me année, 
le premier prix de philosophie do 
1ère année.

Les 4 premiers docteurs en théo
logie sur les 47 noms qui figurent 
sur la liste, sont Oblats. A leur 
tête est le R. P. Lacoste nommé 
récemment professeur à l’Université 
d’Ottawa. Le premier docteur en 
droit canon, sur 6 reçus, est encore 
un Oblat. Les docteurs en philoso
phie sont au nombre de 27, et les 
Oblats y occupent les 3me, 4me et 
5me rangs. Sur 20 matières à 
concours les étudiants Oblats ont 
eu 12 prix et 53 accessits et men
tions honorables. Parmi ces der
niers figurent deux noms eadadiens» 
les PP. Tourangeau et Lewis. I^es 
étudiants Oblats à Rome n’attei
gnent pas la quarantaine.

LE CANADA MERCREDI 15 JANVIER 18i0Z

CONDITIONS BU JOURNAL
L'AWNHIMKNT 1ST FAYARLl d’aVAHOK

Edition quotidienne (par an) ..
Xflition hebdomadaire “
1-e» »*»on«-e» wiiil ln»<

.. $4.00
1.00

érén» aux laux

............... .....  0 10
subséquente 0 05 

ens imr semaine.. 0 06

Far ligne 1ère insertion....
“ Chaque insertien 

Troie iaeerti 
1 Deux

Uae
Npéelale» pour auuoiicm » 
— ion*» termes —

Réclame*: 1» ccutli»» |»ar liane chaîne 
— iu*ertl«»u —

MERCREDI 15 JANVIER 1890

ECHOS Dû JOUR

L’hon. M. Chapleau, et Mme, sont arri 
vés hier soir.

Le pape et huit cardinaux sont atteint* 
de la grippe.

Jj Electeur annonce que M. Vidai va lais
ser la Patrie.

Le Star croit que Mgr Lahelle reviendra 
de Rome avec le titre d'évêque «le St J-

L’hon. M. Mercier est de nouveau retenu
chez lui par 
gravemenma

On le dit assezla grippe 
lade.

dan# sa 17e année.Le Grip est entré 
C’est un îles bons journaux liumoumbique
<le ce continent.

â 1 Assemblée 
("est le chiffre

La majorité républicaine 
française est de 149 voix 
maintenant concédé par tous.

On veut amener le gouvernement de 
conservatoireQuébec à établir

oeuvre sérieuse qui mérite attention.

Une statistique publiée hier nous apprend 
sont allés à Ste Anne 

29,604 de plus
que 100,957 pélé 
«le Beauprie en 1889, 
qujen 1888.

» apprend que 
Vhonore, sa

L’Union Libérale 
malgré la persécution dont 
situation est des plus prospères.

membres sont admis à chaque assem
blée.

La Pal> ie suit assiduement les phases de
Mere-

sympathies 81*111-
la controverse entamée par l’hon M. 
dithet Mgr. Cleary et 
blent être pour le premier.

On annonce île Montréal la mort de M.
du Recorder»Germain, greffier de la

succi.mhé h une attaque de grippe
compliquée d’une inflammation île poumons.

La contestation de Hahlimand n'ayant 
pas encore
il pourrait bien arriver que M. Colter prit 

siège pendant la présente

été décidée parla cour Suprême,

i ■

Les députés arrivent par douzaine et 
l’activité est très grande dans la z

représentants sontmentair». Plusieurs 
atteints de la grippe, notamment Kirk 
pathrick, et lr. sénateur Murphy.

Nous donnerons durant la session qui va 
un comptc-remlucommencer demain 

succinct mais substantiel des débat» et des 
Plusieurs questions importantes 

le discours duseront soulevées soit par 
Trône soit incidemment au cours gde la ses

de toutes lesLa Suède est peut-être, 
contrées du monde, le pays le plus protêt

population de 6,000,000 
2.000 catholi-

En effet
d'âmes, l'on compte à peine

L’Eglieo luthérienne est la«pies romains, 
confession professée..

Le nombre des médecins diminue en

Kn 1848, la statistique officielle du 
tère de l’instruction publique relevait un 
chiffre de 18.000 médecins, A l’heure qu'il 
est, il n’y en a plus que 11,(XK) -. et sur les 
36,000 communes (en chiffre ronds) que 
possède la France on n’en compte 29,000 qui 
n’ont ni médecin ni officier de santé,—par
ce qu'il ne pourraient pas y vivre !

lettre de MgrMgr Fabre, a reçu 
Satolli, le délégué de Notre Saint-Père le 

de Baltimore, lePape au récent congres 
remerciant ainsi que le clergé de Montréal 
pour la réception cordiale qui lui a 
lors de son passage en cette ville. Depuis 
son retour à Rome, il a eu 
avec le pape, qui a éprouvé beaucoup de 
laisir à entendre raconter les progrès que

té faite.

; Uilieih'l*

p
l’église a faits au Canada.

Le Canadien s’alarme de l'état des tinan 
ces de la province de Québec où l’on contrac
te les emprunts avec une insouciance cou
pable et dit que l’on devrait exiger la 
sanction des deux tiers de la Législature 
chaque fois qu’on met au budget une dépen
se additionnelle île $50,000 et plus.

L’Etendard, par l’un de ses’, correspon
dants les plus autorisés, demande au gouver- 

* nement Mernier de consacrer la province <le 
Québec au Sacré-Cour de Jésus et d’adopter 

emblème national l’étendard ducomme 
Sacré-Occur.

Le Moniteur du G -mroerce se réjouit de la 
détermination prise par le gouvernement de 
faire disparaître les chemins à barrières.

Cette institution, dit le confrère, pou
vait avoir son utilité à 
budgets publics n’étaient pas forts et il était 
d’usage de confier certains travaux «l’entre 
tien public à des particuliers ; maintenant 
elle doit disparaître. Règle générale aujour
d’hui, les routes rurales sont ou sous le 
contrôle de l’état ou sous celui du Conseil 
de comté

époque où les

Nous approuvons donc cett* 
des chemins à barrières. N'yabolition

aurait-il pour justifier cette abolition que 
les inconvénients qui se sont produits dans 
la municipalité de Maisonneuve il n’y a pae
bien longtemps.

1
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• dire. Pourtant, il n'hésite jamais uu seul 
instant, jamais la phrase ne lui fait défaut, 
et lorsqu’il modère cette espèce d'élan qui 
l'emporte, c’est pour cheisir parmi les mille 

faite présente à sa mémoire, celui qui 
conviendra le mieux.

Cette manière de faire des conférences 
donne à l'entretien la couleur d’nne causerie, 
car le conférencier n"appelle nullement à son 
aide la magie de certaines tournures litté
raires, propres à captiver l’attention, 
donne à son sujet une intensité intéressante 
telle, que les phrases les plus ordinaires, ont 
le pouvoir de charmer et de fasciner les au
diteurs.

KOrVEL A CUEI DE PHOTO- 
tiRAPHEL’Amerique avant Chris

tophe Colomb NOUS VOUS SOUHAITONS PETITE GAZETTEJe me fait un devoir d'offrir 
eéres remerciments au publi 
d’Ottawa pour l'encouragement que 
depuis que je suis établi en cette vill 
tout aux personnes qui 
de me favoriser de leur

■ mes pht> siu- 
c de Hull et

t bonnes

-TT 1ST
CRAMBRRS à louer, au No 82, Ut e 

Water, avec ou sans pension.HEUREUX NOELUne conference de M. Suite est toujours 
uu évènement important ; et cette année 
l'importance de l'évènement semblait gran
dir davantage, attendu que M. Suite ne s'é
tait pas fait entendre depuis longtemps.

I Son sujet “ L Amérique avant Christo 
plie Colomb ” avait éveillé bien des désirs 
de connaître les phases d’existence de ce 
continent né avant mais connu longtemps 
après l'autre. D'après les etudes géologi 
ques les pins autorisées, le continent améri
cain aurait été le premier à s’élever au des
sus des eaux dans les temps vaporeux. U y 
a ici cette singularité que le continent euro
péen, venu en second lieu, a pourtant été le 
premier à recevoir l'homme. Le conféren
cier naturellement ne saurait rendre compte 
positivement de cette quasi-anomalie, mais 
faut croire que Dieu avait de judicieuses et 
fortes raisons d'en agir ainsi.

L’homme rouge du continent américain 
suivant les recherches anthropologiques^les 
plus accréditées est un type unique : ce qui 
complique un peu les choses. Il a nulle pa
reil ié avec les races Japhvtique, sémitique 
et chainitique. M. Suite fait ici des suppo
sitions qui feraient descendre l'homme roug 
en ligne directe avec notre grand-père Adam, 
('ar le nom Adam signifierait quelque ch ose 
se rapportant tout à la fois à la couleur 
rouge et à l’homme. Seulement l’einbarra8 
■ le cette théorie, c’est de faire survivre son 
homme de là au déluge en ne le plaçant ni 
dans l’arche ni dans un autre endroit oil il 
eut pu recevoir commodément les quarante 
jours et quarante nuits d'une pluie à boire et 

se noyer debout. Cette disparité de res
semblance dans la famille humaine est un 
étrange phénomène, qui, à venir jusqu’à 
jourd’hui, met dans l’embarras ceux dont 
les études sont dirigées de ce côté.

On semble frappé de la grande ano ogie 
qui existe entre 1 américain indigène et ces 
guerriers mystérieux et terribles, connu 
sous le nom d’Atlaiites dont parle Platon 
dans ses ouvrages. Les Atlantes ravagèrent 
une partie de l’Afrique supérieure, pénétrè
rent en Egypte, et laissèrent des monuments 
qui portent les traces d’unejoivilisation avan
cée et polie. Ces hommes semblaient venir 
d’au-delà des colonnes d’Hcrcule de ces iles 
hiconnues dont on connaît l’existence par 
lf '21' gcndes des Anciens. UT* bon matinf 
plus on entendit parler des Atlantes, et 
plus tard on sut que Vile, sur laquelle ils 
habitaient, s’était effondrée sous les eaux de 
la mer. Ce phénomène géologique, si étran_ 
ge qu’il paraisse, n’est pourtant jras unique
.............semblable catastrophe, vient d’avoir
lieu, il y a quatre ou cinq ans dans une des 
iles de l’Océanie. L’histoire se répète et les 
enfoncements d'iles aussi.

Une théorie, qui semble très probable 
d’ailleurs pour es savants,veut qu'eu 
temps reculés l’Atlantique ait été couverte 
d'une inimité «Viles qui toutes les unes après 
les autres, se sont affaissées dans les flots. 
Alors il n’y aurait rien détonnant que les 
premiers peuples de ^Amérique eussent eu 
des relations avec les peuples de l’Europe, 
et bien «juc quelque, commotions politiques 
ou géoliques les eussent séparés, les premiers 
aient cultivé les connaissances qu’ils possé
daient déjà, «le manière à étonner le monde 
de nos jours.

ont été assez
patronage.

Je coutinnrai à accorder entière satisfaction 

vrage, exécute

pH A MURKS DEMANDEES. Deux jeunes 
M gens désirent avoir des chambre* dans 
une famille française dans une joli* localité, 
pour le temps de la sesion, avec ou sans pen-

^ Adresser les réduises, Boite X. Bureau du

HN DEMANDE un jeune garçon pour por- 
U ter le Canada à la Côte .le Sable, 
dresser à ce bureau.

ETmnniseront.
pour vent sur tout* ou 
i à 30 jours.

qui me pati 
action de 2ô

d’ic Une Bonne et Heureuse Annee
Nap. Belanger

No. 90 Rue Main Hull V. Q.
Il

BROWN, EDMONDSON & Die.,AN'I» KI.VI» W <JH»I «»>:«; RAT- 
TON. »* KIM’KI r.T il H i:

M. Gédéon G rat ton. le 
nommé Loueur d’Kquipages 
le restaurant KF.n oak, nos 561 et ,563 run 

Ce poste précédemment cm 
comme le RB1> «Uk sera maintenant apj 
le “ Restaurant Grand Review. " 

ereianl le public 
iir l’encouragement 

désite avoi

populaiie et re- 
. vient d’acheter(Communiqué) 61 EUE EIEEA.U.

A VENDRE Vu piane neuf sortant de la 
H manufacture Heinlxma». Conditions fasi- 
les, s'adresser au bum»» du Canada.

»clc

Les Douveax Commissaires Tout en rem 
breux amis pou 
le passé. M. G ration 
de tous et chacun à 

•entrera ce pop 
de bar. Cette

ton
(IN DEMANDE U,, j, 
U porter le t anada a Ko, 
dresser eu Bureau.

garçon pour
Formation des comités ras:»son restaurant ou 

ulaire et charmant coin- 
RAR.'qui est l'une des 

plus l telles d'Ottawa, est bien approvisionner 
en Liqueurs et Cigares de choix.

Repas à toute heure.
•Ml"n premier d lire rend

1 VENDRE Un lnm engin de seconde maie 
H d* 3 cheveaux vajieur et un* . Imudière 
de * chevaux. S’adresser au bureau du C’a-Hier soir a eu lieu la première séance «ht 

nouveau bureau det (Commissaires d’école 
séparées pour l'année 1890.

M. Finlay a donné lecture des retours d'é
lection, et le bureau pour 1890 se trouve 
composé comme suit :

Victoria, M. J. C. Enright et E. I.avoie 
4 Dalhousie, M. A. Grant et J. N. Rattey 

Wellington, M. E. T. Smith et P. Latour 
A. Duff et P. Pelletier 

M. E. P. Sunto

of Toronto.
VEsS, N l'EWANtfK Un bon aient voyageur 

pour le connu te» do ville. K np ol 
constant. A va -tages pirticuli«>re ceux qui 
commenceront maint n Mit. Articles spé- 
« iaux. Ne taillez pi Le ni «i e vomnt» 
lu premier jour. BROWN BROS., Nur. 

eery men, Rochester, N V

0PRIX DES MARCHES ■

aïOTTAWA

E 1Les prix des martin?* sont obtenus 
avec nom par notre tédacUur commer
cial sur le MARCHÉ BY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
j renaeigtx ments exacts en suivant notre 
rapport des marché-' quo nous faisons 
dai.s le but de donner les meilleurs ren
seignements.

X St George,
^ By, M. John Casey et O. Dionne. 
^Ottawa, M. James Whiteet N. Chanq 

Rideau, M. H. F. Simset F. Breton

6BREN,
PSASIATIIA»

INDIA RU
Dio

J laverdure 8 Vrlfl -Un très Intérêt 
hint ill iiiiié d > 131 pigAs.Int 

!a Surdilé, Rruils dans la 
vous guérir vous-niAmes 

. Adrestes : 
ntréal.

Traité
wsrrt for prim tu lé

Tête. Comment
i ;"^®^iÊ@R2aa Se»

Toronto.
WAREHOUSE & OFVÏ et chea vou 

Dr Nlcholsc
Tous les commissaires étaient présents à 

l’exception de M. James White qui est 
retenu chez lui par la maladie.

Sur proposition de MM. Rattey et 
Grant, M. Smith est élu président dn bu-

s. Port Iran 
on, 30. Bt. ,|

nco, (> ots 
oh n, Moi

A VUS AUX MKRKS-Le "Sirop 
tV Mme Winslow ' devrait toujoun 
être employé quand les enfanta font leur* 

ta. Il soulage immédiatement les souf- 
s de ces pauvres petits, produisant us 

sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les vîmes chérubins 
•’évoluent aussi "brillant et frais qu'un 
bouton de rose." Ve sirop est très-agréable 
au goût II apaise l’enfant, amollit ses geu 
cives, enlève toute douleur, fait disparaîtra 
les soiiflrances intestinales en réglant, la di
gestion, et est le meilleur remède commit 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d'autres cause*. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Ayes confiance et de
mandes le “ Strop calmant de Mme Wins
low " et ne prenait aucune autre prépara-

OalmantLA PLUS

Grande Manufacture
MARCHE DE DETAIL

FuINM. Finlay est] ensuite ré-élu secrétaire 
trésorier, M. L. Tassé ré-élu surveillant 
pour l’assistance aux écsles, MM. J. A. 
McCann, et Ed. Chateauvert ré-élus au 
di leurs.

b8 ots $ cts
Foin No. 1 la tonne........ 12 00 fi 13,Ol)
Foin No. 2 la tonne 
Foin pressé nouveau, la t. 11 00 à 12,00

ETABLIES AU BALANCES9 00 ù 11,00

No 21 Rue York, près de la rue Sussex
----- PAR LE------

On procède ensuite à la formation dc8

Peaux vertes No. 1............. 5 00 fl G 00
« “ No 2

GATT AIDAcomités pour l’année, courante 
résultat suivant : Ah del:! «le 10 «liftèrent* genres de

... 0 00 à 5 00 
“ No. 3............. 0 00 il 3 00

Comité des Finances: MM. Enright, Duff, 
Stanton, Sims, Dionne, Breton, Lavoiu 
et Rattey.

Administration des écoles, MM. Grant, 
Dull, Casey, Sims, Pelletier, La verdure, 
Latour et Champagne.
Construction: MM. Enright, Grant,Casey, 

White, Breton, Laverdure Lavoie et 
Latour.
Sur motion de MM. Rattey, et S tauten on 

adopte uu vote de remerciements a l'adresse 
de M. Enright pour la manière habile avec 
laquelle il a rempli la charge «le président 
l’année dernière. La motion est adoptée 
unanimement.

Le bureau adopte ensuite une motion 
«lecondoléances a l'adresse de M. James 
White à l’occasion de la mort récente de 
son père et de sa femme.

Le bureau décide ensuite que Uns les 
commissaires devront surveiller l’évaluation 
et l’inscription «les électeurs 
valuation dans leurs quartiers resjiectifs.

Après l’ajournement «le la séance les diffé. 
rents comités se réunissent et nomment 
leurs présidents connue suit :

M. O. Dionne est nommé président du 
comité des finances. VI. White, président 
«lu comité de construction et M. Sims, pré
sident ilu comité d’administration.

L’assemblée étant ajournée, MM. (). 
Dionne et E. J. Laverdure font part à leurs 
confrères français «le leur intention de de
mander que l’on revienne 
que portaient les écoles de la ville, avant 
les changemennts opérés par le uern ier bu-

aIIALaNCK BALANCKCAP. WILLIAM McCAFFREYSuif fondu a livre............ 0 05 à U 5.}
Viandes

A

Vlmrbou(Autrefois hôtelier, rue Queen) t
Bœufs par 100 livres........ 3 50 à 4 50
Mouton.............

VENDEUR UEM AN 1>K. Faisant de
f affaires dans le Canada depuis, 30 nus, 
notre réputation et notre rcHpoiisabiliM 
sont bien établira. Nous payons un salaire 
rt les <lé|ienHOH dès lr deluil, si tout est 
satisfaisant. Pas Is-soin «l'expérience prénia 
laide. Ecrivez pour nos eondili 

littérales,

tSsD*'' *

:.............  0 07 à 0 08
..............  0 08 à 0 09 BALANCE

J’attire l’allen tic «les hommes «l'affaire 

et autres sur le fait «pie j'ai ouvert 
ligne d'affaires à Commission à l'endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompt» attentionVsvra accord* ■«• à 

toutes aflaires à moi confiées.

Fore par 100 livres.......... G 25 à G 75
Saindoux..................... . ‘-.B

0 11 à U 12
Vitrines ifexjtotition améliorées (Sfuno 

CuS'S), Tiroirs à argent.
d’entrer«pu sont très 

en engiq émeut 
Rkkêkiinvkh. Age 

Bradstrcct ou do Dunn, 
bien connurs d«*s lioiumrs d 
«pie Standard, Colbornc, Ont.

CHASE BR( )T 11E Rs < '< )M PAN Y 
PKPI.Mf.HINTK 

( 'ni.Roll MC

d'autres maisons.
•ommcri ialos de 
Wiman A ('ie., 

affaires, ou ban-

Produits de la Firme 
Beurre frais, pain 
Beurre frais, crémerie ■*.... 0 20 à 0 22 
Beurre en tinette.
Oeulb frais, la douz.......... 0 23 à 0 25
Oeufs en caisse.
Fromage...........

0 211 à 0 25

CmiieHiis «i Outil* u* lloucliem
0 17 à 0 19

Ecrive' et Inforinez-Tous de no* CONDITlONb 
DK VK.NTKS et demande/, une liste le prix, 

ti’iulresser AProduits de toutes Especes, Fruits,
ETC., ETC.

0 15 ù 0 18 
0 9 à 0 11

Onta Rio'

C. Wilson î FtHBl*
A, B. MACDONALDDu Canada

Blé rouge d’hiver............. 0 00 il 0 00
Blé Manitoba No. 1

Capt. W. IVlcCAFFREY. IG. IUJK FSPLANADB, |6
rn ko n to. om I.K (tklf.KURR ER«‘A NTK.VK

lUHll.lQltgle tôle d'é 0 95 à 0 90 
U 93 à U 95“ “ No. 2...,

Blé du nord No. 1 froslcd 0 OU à 0 1)0
Pois, par mi not........
Avoine,11 11 ...
Seigle, 11 “

Vent# à commission, meubles, effets d# 
iridiés iniin 

i garant ie
obiliison, propr 

Satisfaction
icres etc, et c. 

tous les cas.
« le place à laBAZAR

L’Orphelinat St. Joseph

Agent*, Semaniles rartonî
* » t "fil- r»c lu m pmi al

i ii- i k le Irvlll aim il’a vu île liulll 
I âycnl» qui miaodlüronl n*»» moiiiiea | 
n *i.ii il* n-- a eifrgri contre l*e
Sfr. i.bilrul.rl mao lia. <U qui union- 
nri.iiciiiilr«• -iteaquanlitc . n-.ua tou- 
tint qun i.hnque i-rieonni- i.oiqia true 
iii-iiM - ri nouai rn.utn avr- a«m oràie

« • lu 1.1 air. I liiiii.riiu- catuliigus
- lu.lia ru - "V lia glatit a .a. iliaque

..nur. Sur n . u|iliiin il* jn en fini.
liir-u i -mm c c -1 .mi le il* Imnne foL 

lu ». w u ■ riimila nnmuc,*ai 
gh r»| i. .i i i ' 11 anjel à «une 

tiuini. hilouir.t Miiafaiianl 
vga.i Irl que rr|»o\ruif. roua 
VmZu. | ".un pa>n la ilillriain.*, 

k x&fr v 7 •' eai'li r la mimlie.

.... 0 G8 \ 0 70
........ 0 31 à 0 32

............ 0 G0 à 0 70

............ 0 40 ü 0 50

Ses 80 années d'expci il II 
t*te des courtiers de la ville 

Es plus grande < 
îles transactions

LÜ

to! oiilidcnc# observes dan*Car il est bien certain aujourd'hui que 
de# peuples d’une civilisation incontestable 
meut supérieure ont habité l’Amérique vers 
le quatrième siècle. Les travaux des Incas 
sont assez connus, pour nous faire croire que 
certaines nations «le l’Amérique du Sud, 
avaient fuit systématiquement et avec connais 
sauce «le caiise des choses «lignes «les ^peuples 
les plus éclairés et les plus instruits.

Montézuma, parait-il, voulant faire un 
cadeau au roi d Espagne lui avait envoyé un 
plut d’argent qui n’avait présenté d’abord 

de particulier aux yeux des Espagnols 
qui le reçurent pour le porter à leur maître. 
En traversant l’océan des pirates s’en empa
rèrent et le vendirent en Europe a quelque 
jiersonnage important ou à quelque

^Adresse, Bureau 17 i u* Rideau 
Ni- Imlas.

V)Grains et Farines

Patent;.......... ....................  5 00 à 5 15
Américaine..........................  5 90 à 6 00
Straight roller....................  4 70 à 4 80
Extra.................................... 4 40 à 4 50
Superfine..............................  3 45 à 3 50
Forte de boulangerie........ 4 75 à 4 90

américaine................  4 65 à 4 90

« orphelins de l'Asi- 
a le MARDI, -M

Le Bazar en faveur de.- 
le SL. Joieph, s’ouvrir 
Janvier courant, et lus Daim 
Vouent à cette bonne .c 
la généreuse assistante du public qui, jus-

dé p
maisons
ITIKing, Daly, 

olas Colle

A VENDRE 
, Stewart, Tlu

ege Avenue, Lixgfir, Cooper, 
Wilbrod, Neville, Alice, Ann, 

ch, St Patrice, Mur- 
iMirgti, Rideau 

S'adresser à A. B. Macdonald 
47 ru.- Ride

r, Waller,

comptent Cumin-,dniiilèanciens noms mm Elgin, Klamn e, Clniri 
ray, folmurg, Y’-uk, (!«

' T -■ ll.rlll vous B* 1-1>«Z 
r- II. I I- I -.1(1-1 B,» gsi.n 

i II -n Omni »ul|.|r. un mZ-
ftii-i -In l ui que |mi il ee 
Hi M-"'».,' li-'in-nirieo1.
l|Hn>-«, o ii- IrmiyiK
■ -i y.nunil |-mr bv -ni. 
nie inc ivriuenl en iin-
■ | »■ - r i r. numie * U main,
■heêlcb
llninOr limera lilulc -IIIIB 
-ie. < r,l votre drmieie 

WM ' liante il a» ou une munit* 
W $ |mur $5 H;, et une 
W i-mr rien el vou% noua ee■jssms

■■ . n-/ ie r. ,u cece moniis par 
. d l*i.-lia aii-.iyai le ■>«. 

nu I v l'if-l-t i*r U mai- lianillte ne 
in n-oyi-r I U. Il ,.,rl, nulle. Qlandlemomani 

- m r i, • rnvvvutiagiaueaeei m or U'yuUti. Nouuucz çejuunui

«pi ici, a toujours 
•institution, d
tuplleinent plus de cent vingt-cinq cnl 
qui réclamentdiuquc jour la 
les soins assidus «les très d< 
giciiscs qui dirigent cet orphelinat 

Chaque jour, durant le Bazai 
LUNCH, «le midi à 2 heure.»..

trouvent m
MM, Rattey, Clianpagne et quelques 

autres commisaires disent qu’ils s’oppose
ront certainement «le toutes leurs forces a 
tout changement dans les noms donnés 
aux écoles par le dernier bureau.

Comme la question n’était pas mise d'un j 
manière régulière devant les commisaires, 
on s’est séparé sans i ien décider.

L assistace des enfanta aux écoles fran
çaises a été «1e 1814 élèves pendant le mois de 
décembre, d'après les rapports compilés par 
M. Tassé.

A VENDRE 
H Ali. 
bureau

Deux cotta 
"illc Centrale, ;i I

S'adresser n A. B. Mnetlon

minutes
-gis
10 duEn Sacs de la Ville e, V 

Ici
leli-

Pat 190 Iba......
Farine d'avoine.

4 75 à 4 90 
4 4U à 4 50 

Farine d’avoine granulée. 4 50 à 4 70 
Volailles et Giuieuh

laid,il y aura 
les Diners 47 me Iw SÜparticuliers, de temps à autre.

Des Soirées Littéraires, Musiques et 
durant le

Â VENERE -Une boulangerie de prend/. 
“ re classe, bonne résidence, remises, éta
bles rtc, conditions faciles.

chaud. Toujours est il que cette pièce d or
fèvrerie tomba sous les yeux de Benvenute 
Cellini, qui fut pris de la plus grande admi
ration en l’examinant. La pièce en question 
était composée de plusieurs plaques d’or 

collées les unes aux autres. On remarqua a 
Cellini qu’il avait déjà fait un pareil travail. 
Mais ce dernier répondit : Mes pièces d’or, 
étaient soudées tandis que celles-ci ont été 
coulées d’un seul coup. ”

Cet aveu de la part du célèbre artiste ita
lien, démontré clairement que l'art de fondre 
les métaux avait atteint chez

Oies, la pièce..............
Poules, le couple.........
Canai d, le couple......
Pigeons, la douz.........
Dindes par couples.... 
Poulets par couples.... 
Canards noirs..............

........ 0 G0 à 0 75

........ 0 40 à 0 50

........ 0 68 à 0 75

........  3 00 à 3 75

........ 1 50 à 3 00

........ 0 40 à 0 50

........ 0 70 à 0 60
Bécassines, la douz...........  0 00 à 0 00

Dramatiques seront organisées 
Bazar, afin d’intéresser toutes les classes de S’adresser à A. B. Macdonald’ 

47 ni* Rideau.

Les personnes généreuses qui ont coutume 
d'offrir «ptelipieaobjets pour le bazar, pour-
ront faire parvo.ii. I-,., *« « Vmm. * NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
dames dont les noms suivent :

tahi-k st-.j-.'-i i „ COIN DES RUES RIDEAU t NICHOLAS
Madame F. O. Pigeon, pr-'-nidentv, assistée |

par Mesdames G. K. Bailluirgé, A. Gcnand. ; N QO "fi Q V samm
Philippe Pelletier, Maletn- ,, H. II. Pig-m. j JUUA

Â VIS. Si vous désirez vendre par 
n votre ménage.d'une manière avantageuse 
adressez vous à A. B. Macdoniaid

Encan leur «le sa Majesté,
7 rue Rideau.

* Ru-

Notre ami, M, Liulger Chevrier est remis 
imlispotion et peut va<juer à sesde

I VENDRE. Doux tables de bill 
“ Billes pour talile de pool, diaikes, 
ream. Peintures, Une salle «le billard* 
plètc, aussi unesulle à louer.

S'adresser à A. B. Macdonald, 
Encanteur et agent d'immeubles.

47 rue Rideau

affaires.
M. A. J. Gonin, de Trois-Rivières, est au 

Russell.

Perdrix, la paire........
Plcuviers, la douz...,
Poules de Prairies......................... à ..........

0 35 à 0 40

.. 0 40 à 0 50

.. 0 00 à 0 00peuples,
perfection que n'ont jamais connue les Huile de Billard, .Salon ne iiarbiur et H es, 

tau rant annexé.M. Victor Bazin, de Boston Mass., frère 
de M. Isidore Bazin, gérant de la Banqne 
Nationale, est en ville.

1nations civilisées «1e l'Eur Lièvres, la paire...
Bécasses, la paire............. 1 00 à 1 25

Légumes

lu
Madame Oscar Leclerc, présidente, as*i- 

Mes<lames P.A. Hudon, Ed. l’inanl, IUne autre preuve «le 
peuples de“l'Améri«jue a vaut la découverte 
officielle du continent, c’est les traœs d’ex, 
ploittaionque nous rencontrons1 u’aus fes mine 
de cuivre du lac Sii^rfeur ainsi que dans 
les mines d'obsidienne de la vallée du Mis- 

Le commerce des haches d’obsidi-

civilisation des lec pai
A. Allard, F. Lalondc, H. < umming, -lu* 
Vincent, H. Pinard et F. St Izniis.

Salle à Dim.. Hoacieuse. A'iLS. Si vous avez quelqu'objf 
tant ou a échangés 

Macdonald.
pour argent comp 
votre ailre*se cheaPommes de terre, le sac .. 0 60 à 0 G5 

Choux, la douzaine 
Oignons, le baril....

“ le panier..
Navets, la poche................  0 40 à 0 50
Betteraves, le panier..................................
Carotte», panier..*............  0 25 à 0 30
Panais, le paquet 
Persil, le panier..
Radis, le paquet..
Chicorée, la douz.
Asperges.................

* A. R30 jolies chambres è coucher.Ta ni.k Notrk-Dame0 55 à 0 75NOUVELLES LOCALES 47 rue Rideau.
Madame J. C. Taché, présidente, a*.-iM<V 

Mesdames Frs. ( asault, R- Matte, 1.
2 00 à 2 50 
0 25 à 0 30

Une entièe princq a u et deux entrées 
privées.

I VENDRE,
“ échanger Un potle 
en toile, 6 rw«e|es «I* passage, 3 p<>v- 
sine, 2 poefes imitation «Te chem 
servoirs à l’huile à lu| Halle d’enca

argeni comptant ou à 
“ Pres«x>tt ” 2 imeles 

les «le eut 
iné, 2 ré- 

Macdo-

Riileau.

sisaipi.
enne fut très répandu parait- il, car on a Boulet, A. Gravcllc, Lasalle Gravelle, N 

Cantin, A. ("harlebois, C. Gareau 
Ls Oration, E G. Laverdure, A. Koisy

—Beau et bon Cidre de Pomme : 
te liarils récemment reçus 
Rideau.

F. Monde,: cinquan 
203, Rue-trouvé des armes faites avec cette pierre jus

que sur les côtes du Labrador. A ce 
ment, il est presque probable, que l’on 
échangeait comme aujourd'hui, avec les 
habitants deTeire-Neuve, des armes et des 
marmites de cuivre contre quelques livres 
de morue.

Eclairé pareil a Inmiè e électrique iscan- 
iJcfcfinle

—Martin et Ed. Aubé l«7Dolmans et ci roulai res 0 .15 à 0 25 $1.00 PAR JOURTable de la Loterie

J .Madame J. Lemoine, présidente, assistée j 
par Madame f/urtubise.

Table z/es B/•>juins 
Tenue par Mlle C. Martineau.

Table des Dineus

Madame T. G. Coursollcs, présidente, at- ; 
sistée par Mesdames O. Coté, Oust 
A. Lusignan et A. Pot vin.

Mesdames O. COTE, Présidente,
Chas. TACHÉ, Secrétaire 

(Comité des Dames Prote<
MM. STANisijts DRAPEAU, Président, 

Lasalle GRAVELLE. Sk< kétaikk 
(Comité des Messieurs Protecteurs.) 

Ottawa, 10 Janx-icr 1890.

doubl«*s en fourru res, manchons, 
hea Joseph Cô

collets R 
té 114 RUue .. 0 20 à 0 25 

.. 0 00 à 0 00 
.. 0 40 à 0 50 
.. 0 00 à 0 00 

Haricots vert* le panier... 0 00 à 0 00 
Pois verts

castjues etc c
KM NOUVEAU ST LAWRENCE HALL1

Coin des rues Rideau ;et Nichela.

L. LABERGE - - -propriét ire

—Conserves de toutes sortes. Atacas en 
grande quantité. A lion marché ! A bon 
marché ! No. 203 Rne Rideau.

Pour ne pas suivre M. Suite partout, nous 
citerons un dernier trait lequel le confé
rencier n’a pas exprimé le moindre doute. 
I[ paraît qu'au moment des croisades, il y 
avait en Amérique, toute une province ec* 
clésiastique, soumise à un archevêque. 
Lorsque le cri formidable de Dieu le veut 
bouleversa la vieille Europe, cette forte 
commotion se serait fait ressentir jusqu en 
Amérique, parait-il. Mais comme il eût été 
«lifficile «l’embarquer les chrétiens Améri-

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTSLes typographes de l’imprimerie du gou
vernement qui devaient avoir une entrevue 
avec M. Chapleau aujourd'hui, ont remis la 
partie à samedi après-midi.

0 00 à 0 00
0 04 à 0 06Choufleurs, U pièce.

Céleri, la douz...................  0 30 à 0 40
0 12 à 0 15

Les personnes qui ont l«esoin de passepor • 
du Gouvernement Canadien, doivent *'ad res- 

- au département du S«x.-reUriat d’Etat, et 
accompagner leur demande de la somme île 
quatre piastres, honoraire fixé par le Gou
verneur en conseil.

TOUJOURS KN MAGASIN,
toutes sortes de

SAÜCKSfcS ET BOUDINS
Ail, la tresse...........
Toma .es, le paniei . 0 30 à 0 35Ceux qui sc 

ou un orgue per 
raiunt bien cvall 
et S. Nordheime 
ront un magnifique assortiment 
trumente. >

«Vacheproposent 
ndantla i

ter un piano 
des fêtes fe 

in ^de A.Heer visiter le magas 
r 67 rue Sparks, o

Ko *r«.w et en U#1 Ut II elles
G. POWELL,

Mous-,Secrétaire d’Étal 
Ottawa 16 novembre 1889. 13 ins

<i™ CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché ByE. A. LEPROHOIMcains pour des régions inconnues et pour 

défendre cause guère plus c onnue onse 
contenta tout simplement de prêcher en fa
veur de plus grandes offrandes touchant le 
denier de Saint-Pierre. La chose d'après le 
conférencier réussit au-lelà des espérances 
de ceux qui avaient été chargés de cettu

ARCHITECT.
BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 

Mme étage, chambre No ■
liésidenee, 204 rne llaly, Ottawa

—M, Mark Haldane, propriétaire du 7t- 
ines d'Aylmer, est tombé en bas des chars en 
revenant de Montréal, avant-hier, et s’est 
cassé une jambe. On l’a transporté à la sta
tion St Martin et de là à Montréal.

OR PLAQUÉ SOUDE.
ROBINSON & IE j DOMlNiON FLOUli ST0BE Afin d’introduire no* montres 

et autre bijouteries pour 60 jours
3^SS,enpKT.ucCunbe“^i""
sur reçu de 32 cent en timbre de 

. ■■. ■■■ rost; et aussi envoierons sans 
autres Charaee notre grand catalogue de montrés et 
bijouteries *c. avec des terms très avantageux aux 
Agents. Ce joue est d’une qualité très fine et gna 
ry** °* fsnsr des années et soutenir l'mii de

i 30. Carre du Maiche„By. 30 aa^ffigfSf,^gjyJgÆRyca

ORAINÉTItRS et FLEURI HT

meules «le mariaae «>’i mterremeai. lue sj r !

mission.
Nous n’avons peut être jamais assisté à 

une inference plus instructive que celle de 
M. Suite. Le couférencier n’a devant lui 
ni manuscrit, ni notes, ni rien qni puisse lui 
indiquer e^’qu’il a dit et ee^ qni lui reste *

heter â meilleur 
grain, farine ete—Venez, venez tons et chacun an No 203, 

rue Ritloau. Justement reçus 200 barils de 
Pommes de Choix qui seront vendus à bon 

hé ; 100 barils d’Huitres malpec«|ii- e ; 
Huître fraîches de Fair haven en lots reçues 
chaque semaine. Toutes espèces de x ei i- 

frais/ Roy * Gier

M. LE DR. MCLAREN,
Nédécis HnméepetlM

68 KT7~jHC AJJBBIRT OIT.
DarliJ-cIfrançalri

THOMAS GOHMANI
til Ru - Ride i. I'» iw» fini

VOYEZ NOTRE VENTE

1X)UR LE MOIS

!! -Tout Marche!-
Chapeaux, Ar

ticles de modes,
! Manteaux, Uls

ters, Se alettes, 
Casques en pelle
teries, Iîas, Clia- 
fes en laine (le fan
taisie, Gilets, Ca* 
pines et autre^r- 
ticles d’hiver sont 
vendus a un es
compte moyen de 
33 par cent. Oui 
ici vous trouverez 
des bargains qui 
en valent la peine 
au magasin fa
meux de

31’8

RUE WELLINGTON.

I

i

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dims l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude] Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour
#1.

STROUD &. FRERES
SpurkH109 rne Kidcnn et 173
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P IA
■Pe.pet

Nos.
8972 — En pa 

13097—
8808-
9432— En L 
6847- 

1696 
Ô50— En b

*861— très boi 
|29— Bon pou

olie foi

Un

Ces instrument 
nufactures Steii 
Haines, Emerson 
tares bien connu

Conditions» de

Ecurie de Lonagebonne coupe, qui faisait ressortir 
l’ampleur de son buste.

Une cravate sombre, ornée d’une 
d'une perle couvrait le plastron de 
sa chemise à col droit très étro-t, 
qui lui serrait le cou comme un

11 tenait à la main des gants niar 
ions qu’il qu’il venait d’oter et qu’il 
lacer.'il machinalement.— dans 
les mouvements d'impa ience mr- 

I veuse qui le secouaient et qu’il 
j s'etforçait de cacher .
I 11 s’etait avancé vers la birre 

aubornati

—Vous jurez de dire toute la 
vérité, rien que la vérité?

—Je le jure!
—Dites ce que vous savez.
Le misérable déposa.
Il déposa d’une voix mal assurée, 

avec une inquiétude au fond de lui 
Il raconta, mais sans brio: sans 
chercher reflet, sans se poser, d’un 
air abattu t1 morne, la fai 
il axait saisi Edgar de 
dont il l’avait maintenu ju-qu’â 
l'arrivée des agi n‘s.

—Comment vous trouviez-vous 
là? demanda le président. j d'un pas raide, presque

—Je passais... j'.u entendu des | que, gêné par l'attention dont il 
était l’objet.......

Il n’avait pas osé lever les yeux 
— et on l'avait remarqué et ou le 
comprenait —
qui s’éfait un peu soulevé, entre 
les gendarmes, pour l’apercevoir et 
tâcher de lire sur ses ira ts tes p- n 
sées, pour s’assurer qu’il lie s'était 
p is trompé et que le doute ait'reux 

—Parfaitement, Monsieur l’avo- qui le longeait à l’endoit de son ri 
val était tout au moins vrai sum-

L’HOTEL ■ CUSHINGTHE I
!

DE PREMIÈRE CLASSE

M. JOSEPH SENEGAL dé-
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 
tous genres pour son écurie de loua 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

Il îç >n don t 
Cordo an

PENSION DE CHEVAUX
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en j 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien, icntenducs et sous 
la surveillance immédiate de M. Sen 4- 
cal lui-même.

Le procureur de la République, 
se levant, demanda la permission 
de poser une question au témoin. 
On la lui accorda et il dit :

—Pouvez-vous nous dire quelle 
é'ait l’attitude de M. de Cordouau, 
quand vous vous ôtes emparé de 
son bras?

vers son ancien ami

OIL IslSJOSEPH SENEGAL,CO SB—Avait-il l’air effrayé et craintif? 
Avait il l’attitude d'un criminel 

■ Iqui cherche à fuii?
_| —Pai flitennnt Monsieur l’avo-

Henri Soulac ne n-girdait person Coin des Bues York et Dalhousie, STATUTS DU CANADA
Il se tenait les yeuxjclos l’altitude 

i m pass i pie.
Tous les regard» de ITsustance 

mai menanl

PUBLICATIONS OFFICIELLESPnsoignant 
t corps, ch

convenablement
peut jouir d'une 
dre une !

Ui plupart des ma 
it du sang, c’est donc 

de chacuu d’en 
fonctionnement. A la suite

Me Durand se leva.
—Pardon, Monsieur l’avocat gé

néral ... Cette attitude nous ne la 
conte-!-tons pas...Nous ch rchions, 
en eflet, à nous esquiver et le pms 
vite possible, pour éviter précisé* 

I ment ce qui nous arrive, d’être 
mêlé dans une triste a flaire d'etre

FETTinLiTjETOTT
t atteiri henreue

laladies
étaient
lui.

porté i sur bonne L>-a Statuts et aulr- h Publications du 
Gouvernement du Ca i.ida. so: l en vente à 

bureau. Aussi de s Actes -épurés. Liste 
i prix envoyé sur demande.
Statuts 4 «visés, a ;tuellument pré'a. Prix 

de deux volumes, $5 00.
H CUAMIJKHLIN, 

Imprimeur de !a He'no 
et Cuiiivôleor de ;a l’apjterio 

Dépt des lmp" *M'-ns Pub iques 
et <lo a Papelori 

Ottawa. G N ,v 1HS0.

provienne! 
voir le plus sacré

de recherches consciencieuses et grâce 
à une longue expérience nous 
réussi à composer des remèdes proj 
à purifier et â fortifier le sang <V 
manière sûre, prompte, à l’abri de tou 
tes suites fâcheuses et à conserver à la 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative est reconnue comme 
excellente et a été distinguée à plu
sieurs reprises par des récompenses ho
norifiques. Nous traitons toujours 
avec succès (sans mercure) certaines 
maladies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d’habitudes secrètes, 
en outre les états de faiblesse, les 
ladies de la peau, les plaies meme 
plus invétérées, les dartres, la chute de 
cheveux, la goutte et les rhumatismes, 
ainsi que toutes les maladies de femme. 
Par notre méthode spéciale nous élimi 
nous sans difficultés le ver solitaire, 
même chez les enfants, dans l’espace 

aille de nos banda- 
és les procédés 

à un traite- 
affectées de 
rison lente

mut la des- 
dc la maladie et ac

compagnée d’un timbre d'affranchisse
ment pour la réponse.

Officin “Hygiea" â Ifumlfourg I.
(Allemagne.)

il les sentait à colé de lui derrière 
sou dos civ.eux, aviles, qui le btti

ll entendait l*s murmure', les 
commentaires à vo x basse,soulevés 
par sa pré.-enct*.

Il devinait plutôt qu’il ne compte 
liait tout ce qu’on di-ait.

Et Edgar, le maiaeuieux Edgar, 
uelle attitude devait il avoir en 

l’apercevant devant lui?
De quels yeux le dévisageait-il? 

l*o <1 lui, :! n’ausait pas allronier sa 
vue et il se tu imait de trois quart 
pour lie pas. sans le vouloir, s’expo* 
si r à fixer son visage.

Il lui sembla t qu’il ne pourrait 
sout nir sans • ougir, sans s i ti ou— 
hier, sans se trahir peut-être son 
regard soupç uneux inquisiteur. 

Dans l’audience, l’attention était

' ! • ■LE DRAME
•DES—

OHARTRONS soupçonné, accusé...
J’avais le droit de poser celte 

question, dit le procureur. Je m’ô 
tonne qu’elle ait provoqué voir 
observation.

Je ne nie

I3iv.
PAR

JURES DE GASTYNE Aux Pellrs» tt au 'tint e tea!votre droit d’inter
roger, mais j’avais aussi le droit 
de répliquer.

C’est le témoin que j’inl -rrog- ais.
Et moi, je réponds au nuta de 

mon c'ieni
Le président frappa avec impa

tience sur son bureau.
C’est bien, Messieurs, c’est bien.
La cause est entendue.
Le représentant de la loi et l’avo

cat s’assirent chacun à sa |ptace eu 
se lançant un regard de défi et eu 
faisant d’un geste remonter leurs 
manches qui étaient descendues sur 
leurs bras...

Ta r tas avait fini.
On le renvoya, et d’au Lies té

moins furent app lôs, le commis
saire, les agents, les piemieis cu
rieux arrives sur le lieu du crime 
les domestiques de Delphine Lag ran 
ge des fournisseurs 
derniers counaissaseut Edgar de 
Cordouau, avaient été dans la cou 
fidence des relations 
homme, qui n’étaient pas niées, du 
reste, avec la défunte.......

Un avait convoqué le marchand 
de cannes, qui avait vendu la canne 
à épé avec laquelle le meurtre avait 
été co • m.s; le tailleur q ni avait fait 
la redingote dont un des bouton 
avait servi de pièc à conviction

Cet industriel avait reconnu son 
vêt ment, les boutons de ce vête
ment, et atti sté que la redingote 
avait bien été livré par lui à M. 
Edgar de Cordouai :

Tout cela était banal sans inté
rêt, et l’attention s’émoussait, quand 
vint enfin le tour d’ilenri Soulac.

Ce nom fit courir dans l’ussisUn-

DEUXIÈME PARTIE

LE PROCÈS 

( Suite )

Et Tartas regarda le public bien 
en face.

Il avait l’air de c°s plantes bat 
tues par 1 orage, qui, après avoir 
courbé la tête, se redressent plus 
hautes et p'us fières dés que la pluie 
a cessé.

Henri Soulac aussi avait relevé 
la tête.

Toutefois, le triomphe de Tartas 
fut de courte durée. Me Durand, 
tu vérital le comédien attendait le 
moment propice j our lui porter le 
dernier coup, le plus perfide. Il ne 
disait plus rien et s< inblait accepter 
humblement sa déconvenue.

Il faisait mine môme de se ras- 
quand il di< au président sans 

avoir l’air d’attach-r à sa question 
la moindre importance:

— Monsieur le président veut-il 
me permettre d'adresser encore au 
témoin une toute petite question?

-Faites, maitre Durand,
—Je voudrais demander à M. 

Tartas ce qu'il a fait de sa mère, 
depuis près de tro's mois qu’on ne 
l’a pas vue à la Bastide...

El il se rassit, très tranquille, et 
replaça le n tenu ut sur son nez son 
lorgnon qui était tombé.

Tartas. éperdu, suant d’épouvanle 
s’était effondre.

Sa mère, en effit. depuis la scène 
que nous avons racontée, avait il s- 
paru de la masure de la Hastide, et 
le misérable ne savait pas ce qu’elle 
était d« venue. Ava t-elle été le dé
noncer?

Tapiscerioe, Peintures Huiles, etc.
irriMMleN vllrew tie eliiwmii 
(Pinte Ula»»)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
227, Hue Rideau, Ottawa

Je iHwe le*

A Iil'uile heurt
nfectionnés il

le» plus nouveaux, 
topii|ue les pt 

heinies arrivent à 
mais assurée. Nous 
lettre eonfhlentielle 
uription d-1 taillée

5Les yeux allais it d’Edgar à Henri 
comparant unlicieut-emeiil les deux

Le président demanda brusque-

— Votre nom?
— II nri Soulac.
— Votre âg- ?
— Vingt-quatre ans.
La voix était ferme, plein13, avec 

un tressaillement îm eicepuble à 
la fin tb s syllabes.

En .’entendant, Edgar avait fré-

rireonnes
ac £t Lcs maladies «le 

entièrement
toute nature, parti- 

les affections nerveu
ses, l'épilepsie, les maux d'estomac, les 
bourdonnements d’oreilles, les osalgies, 
la surdité, les man x.le le te, la migrai 
ne, la chlorose et les paralysies >- 
infailliblement guéris par notre c. 1.1 
méthode rationnelle. l*ar uni 
quatre semaines nous avons 
succès les plus merveilleux <1 
d’asthme et d’affections pulmon 
Prière de nous adresser en pleine con
fiance lus descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant un timbre 
d’affranchissement pour la 

Officia “HYGIEA” h Hambourg I

ilt
. obtenu lus*aa

Vous chs

A NOS ABONNES
du jeune : ■Une annonce spéciale a paru dans nos co 

pendant quelque temps, annonç
des ai rangements «pe

ux, avec la Compagnie du l)r B. J. KEN- 
I.L* président poursuivit : 1 L ALL, Enoshurg Falls vt, édit
— Votre prof usion? i V Traite " sur les maladies du
»., ........ ! , uioncedonnait a nos altonnes

4-- Nl.gom.ll 0.. vus. 1 devoir gratuituinent ,m ex„mt
— V OUS demeilicZ. . Traite™ d'un, grand mérite. Ces
— 26 I) S quai des Chartrons, gémeuta ont été renouvelés avec la C
— 1.I.V » la ..... Il «, jurez! «nie, pour il’id ion temp, limité.
Il mn Soulac étend,t lu b, as
.*^0,1 br.iS fl tillUSSait, tretllb. ai t teurs de chevaux ce “ Traité ’ est in< 

pre.-q je. , sable .les maladies de ce noble animal y
.1 jure de dire la vérité, rien que i traitées d’une manière bien simple. La 

la ver lé. rie,, que la vé.ité, lit .! j
pO il Luit d till toil asît Z tranquille, des premières autorités du genre dans le

El il déposa . monde entier. En faisant application
Il dit ce quo 1103 lecteurs savent pour co “ Traté”. Placez un timbre do 

déjà, son amitié ancienne avec Ed- ix»tc do 2 contins dans votre lettre et
gard de Cordouau, l’heure à laquel vccexex ce m îo Novels
le il avait quitté son malheureux 
camarade, la nuit du crime la cou
ve isa lion qu'il avait eu* avec lui... 
li défendit Edgar, atiUma qu’il ne ; 
devait pas être coupable qu’il le 
jugeait incapable de cjiumettre un ; 
pareil crime.

li allait se confondre en protesta 
lions, quand le procureur Vint, r 
rompit brusquement .

— Croyez-vous donc, vous aussi ! 11 
que l« cnmea été oui nis pa- un 
ennemi, dans le but depjrdre M. 
de Cord.'uati.

Henri Soulac s'arrêta net... Son 
regardât voila.......

Il . ut un vaciliem -ni des jambes 
qu’on ne remarqua pas dans la
s,ne, m,.s qui îe U. légèrement Montrealpl Ottawa
c hune t- r,

— Moi? bégaya t il; je ne crois 
rien, je ne saillit».

L’acctut de îa voix avait changé, i ^OTTAWA a boston et new yohk 
était devenu rauque. ET TOUS LES POINTS A

Tout le monde le n marqua, mais l L’EST ET AU SUD.
personne plus qu'Edgar.

L’avocat g, lierai r prit :
Vous étiez l'intime ami di M. de 

Coidouan.......
Vous l'av z d t.

1 ava t redoublé d attention e. 
son i egard ne quittait plus le dévo ; c.)nous avions fait

eur (l’un 
cheval. Cette MOKflES D BiJO , - é ;,privilège <le 

ilaire de ce Un assortiment complet 
prix. Chaque artic t*. est garanti 
le représente sinon l’arg -ni vous b-ta remis 
Reparations do montres avec soin et dans 
les règles de l’art chez H NOUEZ 

30 rue Rideau, près du pont desSapeun

se
Ne man

No.
"T,

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
tement.ce un frémissement.

Chacun connaissait les relations 
d’amitié qui avaient existé aulr. fuis 
entre le jeune négociant des Char- 
trods et l’accusé.

L’histoire de leur amour pour la 
belle Ariane de Millangi s, de leur 
rivalité avait depuis que le drame 
des Chartrons avait ainsi alli é l’al- 

:ouru tout Bor-

La Route dlrerteVentre l’Ouest et tous Us 
poin s du Bas tu St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le No i venu-Brunswick, la Non. 
▼ella-Ecos e, Vile du Prince Edouard, e 
Cap Breioi:, les l es de la Madeleine, 
Terr neuve "et St Pierre.

m

CHEMIN DE3FER

ilttcnt Mon.rôal et 
iimanehes exceptés) 
ai ion de tous ces 

de chars, eu 30

trains express de l'Intcrcolonial qui 
dans ces directions sont brillam- 

res par i électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageurs.)

Les nouveaux et . 
ceux de 
mêmes

Halifax, 

jioints, sans

ment éelai

Tous les regards Vêtaient portés 
sur le coquin.

Le silence était devenu profond, tention aur eM, 
pemole. ^ d-’aux.

On attendait la réponse de lartas. On savait q,.’Henri Soulac, ac- 
Celui-ci se r, m t enli.i, reprit son cuei|ll maillle,iain à 1 Ilôt 1 de M.l- 

air cynique gouailleur. langes, comme un prétendu,comme
-Ma mere? d.t-.l, la vte.ll. !... gan'cé, aï„,t pns plac, d'iid-
Vous me demandez ce quest de- d de Cordouan 

venue la vieille. Il était question même de mariage
—Oui, répondez, fi- le président. procÈain duriche marchand de vins 
—La vieille ? A ma abandonné ; avec ^ je lancieu kmagis-

la vieille...à cause de ma conduite lraL
qu’elle appelait de^ i inconduite. D’après les on dit, on natteudait

—Ne raillez ,a-! pour conclure, que la fin du procès
-Je ne raille pas, Monsieur le malhdurtiux Edgar.

C’était Mlle de M illanges qui avait 
imposé cette condiction.

Elle aimait toujours, prétendait 
on, M- de Cordouau.

Elle croyait à son innocence et 
comptait qu’il lui serait un jour 
rendu.

Depuis le commencement de l’au 
dijnee, les regards de tous ceux qui 
était dans la confidence de nos laits 
—et il étaient nombreux, c’étaient 
tous les jeunes gens appartement 
à la haute bourgeoisie de Bord aux 
-leurs regards, dirons nous s’étaient 
souvent portées vers Henri Soulac, 
et on avait été un peu é'o'inè de 
l’étrangeté de son attitude*

Etait-ce la gêne, l’embarras qu’il 
éprouvait à paraître devant son an
cien ami, le rival qu’il avait sup
planté sans attendre même qu il 
fût condamné et du malheur du
quel il avait si vite profilé?

Etait.ce la douleur qu’il éprouvait 
en voyant
d’aisisses le compagnon jauquel il

exp-ess qui 
tous es jours (.1 

undent a destin 
cliangt ment

CANADA ATLANTIC”
-------3 .'3

LA VOIE LA PLUS COURTE S?ants trai 
nuit se

ms exp: 
dirigentir et ceux

1a ligne des passagers et des malles 
Can a di en x e- Européen n e 

Les passagers pour la Grande 
le Continent, quittant Montrés 
di matin arrivant â temps 
prendre le vapeur destiné au 
la malle, à Halifax.

L’attent

en gén 
tinatio
neuve, aussi po 
et des produits 
l’Europe.

Pour billets et informations concernant e 
fret et le passage s’adresser à 

G. W. ROW.WTN, agent pour les passa
gers et le fret de rKst, '136J Rue 
Saint Jacques, Montréal.

E. KING, Ment des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

Bretagne ou 
1 le vendre- 

ledi pour 
transport de

des expéditeurs se porte di 
ment sur les grandes facilités offertes 

.in pour le transport de la fleur et 
éral de toutes les marchandises à d ea
rn des Provinces de l'Est et de Terro

ir l’exjmrtation des grains 
expédiés aux marchés de

juge.
—Où est-elle maintenant?
—Elle s’est réfugiée chez des pa

rents, chez une sœur qu’elle a. Une 
sœur q i i est mariée...

—Où cela ?
—hn Saintonge, Le mari est sa

botier. Autrefois, il éla.t vigneron, 
il avait des vignes, mais depuis le 
phylloxéra..

—Comment se nomme cet hom-

Lea convois partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

TitAIN EXPRESS DE MONTREAL

( 1 continuer) 8.00 A M
Grand Troue à 
Montréal »vec les 

et le Sud

Cot pour F Ou 
Grand Truncme?

train dn 
Est, a -rivant—Claude...

— Claudt qui?...
—Je ne lui connais pas d’autre 

nom., vu qu’il était un enfant na
turel. Dans le pays, tout le monde 
l’appelle comme ça.

— Dans quel endroit di la Sain- 
tonge habite t-il ?

—Dans quel eudroit?
—Oui. Quelle est son adresse?
—Damé!... iii»i . Je ne lui ai 

jamais écrit. . Nous ut aons accor
dions pas bien ensemble-, tuu-.ours 
à cause de la conduite...

—C’est bien, fit le président. On 
vérifiera.

—La vieille n’a pas parlé, pensa
Tartas.

Le magistrat se tourna vers le
défenseur.

—C'est tout ce que vous avez à 
demander au témoin?

Tout Monsieur le président,
Me Durand s’assit.
Tartas respira bruyamment, mais 

il n'était pas sauvé.
Si on fais 

on retrouvait sa mère, il pensait 
déjà à fuir, à prendre, au sortir de 
l’audience, la poudre d’escampette. 
Il avait de l’aigent. Au besoin, il en 
redemanderait à Henri Soulac, qui 
ne pourrait pas lui en refuser.

Il fut arraché à ses réflexions par 
le président, qui lui dit:

—Levez la maiul 
11 obéit.

l’Est

àv v! v"r 4.50 P.M. ÎSt»tasgæxss
V.'ÏÏT-SSSt i ■ IV.’ttiffi: è 8.20 P.nre, «e rHe. ord.nt ..eo !.. tr.in. du

! riunUon lie «•quir.-a, » lui.- i«.i*bht who will Ver-i.out Central et tin Grand 
,'iwbt vue iiun ln «I Uvnsand dohtr* in a<l- l’Est,

lîrl'SK? SS L» convoi, „ri,„roat Ul.30 p. m ,t . 10
ô tioso l»t eii'iliiilinnijnetieUy arrivctla* ’/yto.. p,w de 1 K raccordant a la gare Bon- 

retpondetu-e.' .'49 editions have been ln ucd. j aventure, Mou 6al, avec les trains de l’Est 
ut, posl-paiil. lonny address for 10c >nts. | (ju 8nd.

„Ch«- Fl* Pullman sur 1« »... d.
i 'i.Si)i uooSfc.>>«ihUnKUou**Mqyi. New York Montréal. .

Un train q .utters la gare dn chemin Rich
mond à 7.4A «. m. et 4.3fi p. m. ee raccor- 
dant avec le. trains Expueas de Montréal.

) D. POTTING ER,
Surintendant-GénéralTronc pour i 1 Bureau du Chemin de Fer, \ 

Moncton, N. B. 14 Nov., 18S9. /
I

■
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LINIMENT GÉNEAÜ
30 A.JVS DE 8 UC CE 8

plaçant le 
J-Vm sans dou
leur ni chüte du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Boiteries, 
FohIm res, 

Ecarts, Molettes. Vcsslgons Engorge- 
menta des Jambes, Snros, Eparvms, etc.
Phl-GÊNEAÜ, m. rai Sl lronort.Part»

»S»ABIUQDBsur les bancs de la cour

EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

avait serré la mam, qui ivta.I vtô s-i 
longtemps son camarade ?

On ne savait pis mais on lui 
trouvait une physionomie bizarre.

Il était livide...
Il avait des saillqmenti nerveux, 

et si on l’av ut fait p&ser de sa pla
ce à celle d’Edgar de Cordouan. il 
aurait certainement eu plutôt l’air 
d’un accusé que ce dernier.

Si presence à la barre dans de 
telles conditions et avec un pareil 
visage produisit donc une sansation 
énorme.

Un se pressait on se pressait pour 
mieux le voir.......

Et on attendait avec impatience 
qu’il parlât.

Henri Soulac 
dit—était de haut taille un peu fort 
un peu épais ...
11 étaitvélu d’une redingote noire e

120 p.M.
Point 15.40 p. m et se raccordant à cet en- 
Iroit avec les trains du Verraônt Central e 
Delaware et Hudson, podr l'Est et le Sud 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7 
;0 le lendemain matin. 

i'O Des chars dortoirs pullman 
am trains entre OVawa et Boston. Lee pas
sagers d’Ottawa pour New York prendront 
Iles Pullman à Saint-Albans ou à Rouse’»

■ont attaché»
i

- UBm 
ÏPoi
J Les billets, les lits et tous antres ren 
l-eiguement peuvent être obtenus an bureau 
^d(S billets de la cité on aux Butions , ltu.

E. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

. Wilsit des recherches et si

SANTALd.NIIDY
Pharmacien A Paria 

Supprime Cornu ha, Os b* B* et 
Injections. Guérit en 48 heure» 
les écoulement». Trèe efficace 
dans les maladies de la v 
Il rend claire» 
plus trouble».

RROV^.^TODD,
Agentkgr‘Déral|de^Pasaagers.f'le,

lesi nous l’avons

Iirertsi
■la—LesMédkwi» d Sa—ssstwswi

SeisiWh»eLilèSdSSsM

i

MALADIES DES ENFANTS

SîROPdeRAIFORT iodé
deGRlMAULTAC,e,fhmiiiimàParU
Dtpuh rtrgt innée» ee méd/eemenf donne fee 

résultait fei p'u» nmarquabltt dent foi 
m» ad/e» de» enfanta pour romitlaetr l'huile 
d» fb/e de moru* ef It nrop ast.
n est loareraia eontre rengorgement et 

l’inflammatioo de» glande» dn eoo. le» gonrme» 
et le» diferie» éruption» de la pean, de la télé 
et dn vinage. Il eicilel'appétit, tonifie le» tisse», 
combat la pâleur et la mollesse de» chair» et 
rend aux enfant» leur vigueur ei gaieté natu
relle». C’est nn admirable médicament contre 
le» croûtes de lait et nn eicellent dopera lit

scorbutiqu»

1

... ÿÉËmà

DEPECHES
( Se i vice

Chicago, 16 jan- 
Sullivan, Burke e 
gés de chaînes, on 
à Jolielte où ils su

Contre l'J

Lisbonne, 16 ji 
l’Angleterre a usé 
contre le Borlugal 
calomiales afric tir 
vont sans cesse des 
hostiles à cette pui

Londres, 16 jan- 
dans les mines Fi 
la mort de 9 mine 

Peu après 70 aui 
faisaient blesser ds 
à Chesterfield.

Panama, 16 jan- 
la commission non 
venu mont français 
question des creu 
du cana de Panam 
se fera an dépit de

9

Rio Janeiro, 16 ji 
deux regiments se i 
tre le nouveau g 
qu'il a fallu un c< 
pour les soumettre. 
JJJC’est l'œuvre de c 
service des réaction

Esplo»lom »o
New York, 16 jai 

explosion souterraii 
avoir les plus terril 
ces, s’est produite a 
avenue et de la 14e 
un grand émoi dai 
Deux lourdes plaqu 
vrant des bouches t 
grande quantité de 
projetés en l'air jusi 
de la station du uhe 
Ou passant a été ri 
choc, plusieurs fem 
nouies dans la rue ; 
hasard vraiment p 
sonne n'a été sériel 
L'explosion a été ea 
par du gaz s’échappi 
fuite des tuyaux de 
lilé employes par h 
s’accumulant ensuiti 
et enflammé ensuit 
étincelle jaillissant c 
rage électrique ause 
le sol que lorsqu’ils 
dus eu l’air.

I

KrrbrrrbM Infi

Montréal, 17 jau- 
Carpenter poursuit t 
reusemeiit les ruche;
Jafk,
si mystéiie .be i.eiit 
nière ainsi une nous 
cè dans le tt u'p.-s S 
bre» du c» w b ue rat 
réat” avaient oigam 
en règle, sur la mmo 
très accompagnés de 
raient les ravins dan 
de la Côte deè Neige 
< ffurts cependant n’o 
•allais jusqu’à préseï

r à retron.er
la jeune femm

h*'

Publiée

i

ijt lie ce A

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque le 
il dirigea l’ancienne maison 
*• Cushing ” tur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la ru 
Sussex, un sa'on de première 
olasse,où il tien ira oujours dus
«oissim i)3 p.iiuu- 
OLiSSK — Toujoirs en 
main» tics vlii vitiis de 
première mari|UL-

tusHiïii & m
No. 5H Bue Kuawi.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

Mmux ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez--------

HAHim & CAMPBELL

Côtte ancienne et uuuorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité de» articles qu’elle vend.

!0 ?o'ir Cent de Séduction iiir tout Achat Irgeat CompHiil

HARKIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Uueen. (Près de la rue Sparts)

Manufacture de Voitures
ROYALE• K:

'P) S. LEVEILLE
—---------------'' PBnPBlETUBE.

cquislt'on du poste d’affaires • 
plus spécialement Voitures Légères, 
villes américaines nous avons pnUé 

esure de garantir entière satis 
lant sous notre direction ; l-<« 

très ba ). 
■ mttto ie

S DN°THOMPSONnd0riUeï Iebpilblle que no,us »vons fait ’ac 

Sutkeys, etc Etant arrivant de Chicago et des autres 
de grandes connaissances dans nul état, nous somme» 
fact ion. Nos ouvrbrs sont tous des i lus habiles et ti
mater’aux employés -ont a ssl les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix 

.>n spécial- et prompte à toutes commandes, tel est le système que nom 
dans toutes les branches de répétions.

Attentio 
en pratique

58 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWART

oiin I Antipyrine< nw
TROUETTEcio

CONTRE
Migraines. JMaïuc </<• Têt : Névralgies 

Coligues. Asthme, Emphysème, Goutte 
llh n mat isme, Scia figue et DOULEURS en général.

Avoir soin d'exiger l'ANTMPYIt IXE de TROUETTE
Vonto en Gros à Pt-ris, E. MAZIER, Pharmi», 234, boul^ Voltaire

a . n. 7£ttst
KT DANS TOUTES LES l’RINCIPALBS

ETTE A NELSON
PHARMACIES

Délia «n J «licaire <"once nanl 
les louruan*VINAIGRES

Article 1. Toute personne qui retire régn 
fièrement un journal du bureau ee pot le^ 
quelle ait souscrit ou non, que de joarie 
soit adressé à son nom ou à celui d’un aub’t, 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute jiersonne qui renvoie an 
journal est tenu de payer tous les arrrèagea 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 
1 éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’ab-m 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
ou’il ait retiré ou non 1 ajournai du hurcae 
de poste

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou. le 
journal est publié, lors même qu’il demon 
rerai t à des centaines de lieues de cet endr -UJ

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, ou de changer de résidence et de h-is- 
accumuler les journaux à l’ancienne 

adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude

VINAIGREhlt Jt KINGSTON. 

A. HZ-AA-Z Sc OIS
MANUFACTCRIKKS.

lis Via» Ilia.»es. g'Itire. Malte et antres 
YINAItiBEN

Garantis Purs sous tous les Rapports,
.EN VENTE A OTTAWA!

Par’, tone lew ~Prlnclitanx Epiciers.

Do»r la Figure, les Moins, la Peau et 
■ le Teint en general.

Crème do Mini
et d’Amende do Minds, Gelée 

de Concombres et les Roses de Muloderma.
Un assortment uomp'et et nouveau des ar

ticles de toileit
tant d'être reçu,

ci-dessus ve-

IKMTUHàKie tkOTRAU
i a. \mmmi 604 BI S SVniX

en face de la rue Yptfc/Habits d’hommep e» 
de femmes, ne^oyès, teints réparés et r .-us 
à neuf Tm* de pianos, de table, ri lésa* 
de damaef, bordures de rideaux, etc-, nette és 
sr..ta>inte à la perfection. Plumes d’aut- u- 
ches teintes selon l’espèce prod ite, noi- 
toyôes et frisées.

CHLVfISTK ETJDROGÜISTR

75--RL.ESPA KS-75
Prescription pour médecins et familles 
ôparées avec soinprcommunlcation téléphonique BUANIbEBIE

Satisfaction garantie. On va herche et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les colleta et les poignets 3 cents chacu- .

ETABLISSEMENT 1»E TAILLEE*

Habilleme 
rés. Salisfac

de m'-ssieurs faits et répa- 
n garantie.

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

nls
ctio ü. C3-A.C3-3STOUST, Prop.

504 rue SUSSEX devant la rue York.
H P» S. Succursale, au No.160, rue Mal»'an 9 ta

11)11 l'AtiXlE U’ASSLttASCK Le plus Grand Assortiment
----- DE-----

Montres, Horloges et Bÿou- 
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.
BijoutieA en gros et en détail

98 Rue Rideauj 98

— OU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1*64

B7PFAU Principal : Edifice de la Compa
gnie d Assurance “ CITIZî-NS,” 181 
rue St.Jacques, Montréal.

DIRECTEURS :
n. J. J. C. Abbott, Sénateur, 
Andrew Allan, Kcr., Vice-Présu 

Prr

lYcsi-lent

Rob-rl Aitilerson, Ecr I 
Alp. Desjardins, M. P. I J O 

H. Mont
William Smith, s>-c-trés.

r Prr rosi,Ecr 
Gravel, Ecr.

ayu Allan, Ecr.

G. E. Hart, gérant génér»

CAPITAL SOUCI’.IT fl 009300.' 
Dépôt amgonvernement fédéral 122,840 i 
«4W48£guin, edwards king 

Sous^agent. Agent|de ri le
27 JR UE SPARKS, OTTAWA.J a. & a. mcmillan.

;

LE CANADA MERCREDI 15 JANVIER «90
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